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Un héritage est enrichissant et ouvre de nouvelles possibilités créatrices. 
Mais il en découle en contre partie l'o!}ligation de ne pas gaspiller le 
patrimoine reçu. Ceux qui, aujourd'hui étudient la végétation grâce à la 
phytosociologie peuvent utiliser des méthodologies bien au point et 
tirer profit d'un ensemble cohérent de connaisances. 
C'est le résultat du travail méthodique de nombreux chercheurs de 
qualité pendant plusieurs décennies. Aujourd'hui, nous nous trouvons 
face à des problèmes qui ne sont sans doute pas tout à fait nouveaux 
mais qui paraissent infiniment plus graves que dans le passé: primauté 
de la technique, spécialisation, pénurie de matières premières, d'énergie 
et d'espace, crise de l'environnement. .. 
Il se développe ainsi des problèmes spécifiques divers pour lesquels il 
est nécessaire de trouver des réponses nouvelles. Les chercheurs sont 
placés devant un véritable défi et il dépend de leur savoir et de leur 
imagination de montrer si la Science de la végétation est capable 
d'apporter une contribution appréciable à la solution de ces problèmes. 
La tradition phytosociologique dans ce contexte constitue une base 
essentielle. La conception typologique de la végétation et la clarté du 
système qui en découle, l'habitude des chercheurs de vivre en contact 
étroit avec la végétation, les recherches basées sur l'observation 
condition antithétique de l'expérimentation, sont les traits caractéristi­
ques de la phytosociologie. 
Les lignes directrices qui nous ont été transmises par les maîtres de la 
Science de la végétation, Josias Braun-Blanquet et Reinhold Tüxen 
avant tout, constituent actuellement une part importante de notre 
patrimoine d'idées. Notre but est de valoriser cet héritage et d'honorer 
la mémoire du premier de ces maîtres et fondateur de la phytosociolo­
gie moderne par une nouvelle série de publications. 
Pourront y trouver place des monographies étudiant concrètement la 
végétation selon les enseignements de J. Braun-Blanquet et R. Tüxen 
qui, à travers la créativité des auteurs, produiront de nouveaux fruits. 
Disciples nous-mêmes de J. Braun-Blanquet et ayant collaboré à son 
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J. BRAUN·BLANQUET, 1954 
Drawnform a photograph by Françoise M. Dansereau 
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4 Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.I. G.M.A . ... 

Josias Braun-Blanquet (1884-1980), fondateur de la Phytosociologie 
moderne dite de Zürich-Montpellier ou encore Sigmatiste. 

(Photograpie réalisée quelques 
années avant sa disparition). 

M.elle le Docteur Mireille Braun-Blanquet qui fait don, par acte écrite en 
date du 15 septembre 1993, de la Bibliothèque et du fonds documentaire 
de la S.I.G.M.A. de Montpellier au Centre Régional de Phytosociologie 
de Bailleul sous la responsabilité du Prof. Dr. Dr. h.c. J.-M. Géhu. 

(Photographie prise le 13 janvier 1994 sur la terrasse du bâtiment 
de la S./G.M.A. lors du déménagement des ouvrages). 
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BRAUN-BLANQUETIA, vol. 21, 1997 

La riche bibliothèque de la 
S.I.G.M.A. de Montpellier, qui est aussi 
en grande partie celle personnelle de J. 
Braun-Blanquet, et la plupart des 
documents scientifiques l'accompagnant 
(herbiers exclus) sont aujourd'hui 
hébergés et gérés par le Centre Régional 
de Phytosociologie/Conservatoire 
Botanique National de Bailleul- Hameau 
de Haendries (France). 

Ils y ont été transférés le 15 janvier 
1994 à la suite de la donation faite à cet 
organisme le 15 septembre 1993 par 
Mademoiselle le Dr. Mireille Braun­
Blanquet. 

AVANT PROPOS 

Avec la participation de l'État 
(Ministère de l'Environnement) , des 
Départements du Nord et du Pas-de­
Calais, de la Communauté de Com­
munes, de la Ville de Bailleul, la Région 
Nord-Pas-de-Calais a fait construire sur 
le site du C.R.P. un bâtiment spéciale­
ment adapté à la conservation et à la 
gestion de ce patrimoine unique, au profit 
de la communauté scientifique nationale 
et internationale. 

A l'occasion de l'inauguration of­
ficielle de ce bâtiment le 29 octobre 
1997, la revue Braun-Blanquetia fait 
paraître un fascicule spécial consacré à 

la bibliothèque de la S.I.G.M.A., 
indissociable de la vie et de l'oeuvre 
scientifique de Josias Braun-Blanquet 
(1884-1980) fondateur de la phytoso­
ciologie moderne. 

Ce volume est dédié au Professeur 
Dr. Dr. h. c. Franco Pedrotti de 
l'Université de Camerino, cofondateur 
de la revue Braun-Blanquetia et codi­
recteur des Documents Phytosociologi­
ques, en l'honneur de son jubilé soixan­
tenaire fêté à Rome au printemps 1994. 

Jean-Marie Géhu 

Inauguration 
1), 1' . , 

.1 •'. 
J~r,'" ~~ ;:; .. 

Amicale Francophone de Phytosociologie 

Asociacion Espafiola de Fitosociologia 

Association Algérienne de Phytosociologie 

Association Suisse de Phytosociologie 

Reinhold Tüxen Gesellschaft 

Societa Italiana di Fitosociologia 

Asociacion Argentina de Fitosociologia 

Associaçao Lusi.tana de Fitossociologia 

Association de Phytosociologie Africaine Tropicale 

Association Roumaine de Phytosociologie 

Section Luxembourgeoise de Phytosociologie 

Société Bulgare de Phytocoenologie 
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BRAUN-BLANQUETIA, vol. 21, 1997 

LA VIE DE JOSIAS BRAUN­
BLANQUET (1884-1980). 

UNE EXISTENCE SOUVENT DIF­
FICILE MAIS TOUTE IMPRÉGNÉE 
PAR L'ETUDE DE LA VÉGÉTA TlON. 

Josias Bral!n, l'un des plus grands 
botanistes du 20eme siècle. est né à Coire 
(Suisse) le 3 août 1884. Il est mort à 
Montpellier le 20 septembre 1980, âgé 
de 96 ans. 

De multiples notices biographiques, 
publiées à l'occasion de plusieurs de ses 
jubilés (60è, 70è et 90è anniversaire 
notamment) ou après sa disparition par 
ses disciples et ses collègues nous 
informent sur la vieet l' oeuvre du Maître 
incontesté de la Phytosociologie moder­
ne. Beaucoup d'entre elles figurent en 
bibliographie et ont inspiré les lignes qui 
suivent. Quelques informations inédites 
proviennent aussi des archives de la 
S.LG.M.A. 

En expression latinophone, les no­
tices biographiques dues à Jean LEBRUN 
(1975), Ruggero TOMASELLI (1975), 
Marcel GUINOCHET (1982) et Oriol DE 
BOLos (1982) sont tout particulièrement 
informatives sur la personnalité de 
1. Braun et sur le contexte dans lequel se 
développa son oeuvre. Il en va de même 
en expression germanophone pour les 
publications de Paul MÜLLER-SCHNEIDER 
(1944), Erika et Sandro PIGNATTI (1981), 
Elias LANDOLT (1980, 1981), Ruben 
SUTTER (1981). 

Le moins que l'on puisse dire, c'est 
que la vie et la carrière scientifique de 
Josias Braun se sont déroulées en dehors 
de tout schéma classique. 

C'est la biographie de P. MÜLLER­
SCHNEIDER (1944) qui nous renseigne de 
la façon la plus précise sur lajeunesse de 
J. Braun, peu connue du public 
francophone. 

De larges extraits de la traduction 
française de l'article de P. Müller­
Schneider effectuée pour la rédaction de 
cet article inspirent les lignes suivantes. 

J. Braun est né dans la maison de 
son grand-père, le charpentier 1.G. Braun, 
située dans la Sagenstrasse à Coire. Sa 
mère Elisabeth Braun-Kintschi qui vécut 
jusqu'àl'âgede 76 ans, mourra en 1936. 
Son père, ancien chef opérateur 
téléphoniste, vivait encore dans un 
hospice privé de Coire en 1944. 

D'une force physique et mentale 
peu ordinaire, il skiait et patinait encore 
à 87 ans, tout en continuant de soigner 
son rucher. Le frère unique de J. Braun, 
son cadet de 5 ans, enseignait à Arosa. 

Josias Braun a grandi à Coire où il 
a fréquenté pendant six ans l ' école 
primaire et pendant trois ans la section 
commerciale de l'école cantonale. A 
cette époque là. nous apprend P. Müller­
Schneider. la joie d 'en treprendre et la 
persévérance étaient ses principaux traits 
de caractère. L'envie de collectionner 
lui vint très tôt. Il collectionnait les 
timbres poste et les récits de la guerre 
des Boers. Dans les jeux avec ses 
camarades, ou le s expéditions 
aventureuses dans les bois ou la ville, il 
était le chef. Nul ne soupçonnait alors 
qu'il deviendrait un chercheur aussi 
important et passionné. Ses parents et sa 
famille désiraient qu'il devienne 
commerçant pour entrer plus tard dans 
l'affaire florissante de graines et de 
marchandises provenant des colonies 
que tenaient ses oncles Moritz et 
Christian Kintschi à Coire. C'est 
pourquoi il a suivi un apprentissage de 
trois ans dans une banque privée des 
Grisons. Il s'impliquait consciencieu­
sement dans sa profession future, nous 
apprend-on, mais pendant ses loisirs, il 
était attiré par les Sciences naturelles et 
particulièrement par la botanique. Son 
ami F. Alleman, qui devint plus tard le 
Directeur de la firme Planta et Co 
d ' Alexandrie, possédait une flore de 
Gremli. C'était un livre précieux, la clé 
du monde des plantes , mais il fallait 
savoir s'en servir. Les deux amis, qui ne 
manquaient ni de courage ni de 
persévérance apprirent, surtout pendant 
leurs vacances à la Lenzerheide, et sans 
aide, à reconnaître les plantes inconnues. 
C'est lors d'un de ces séjours de vacances 
que J. Braun fit connaissance avec le 
premier botaniste qu'il ait rencontré, en 
l'occurrence un professeur du second 
degré dénommé Meister Von Horgen. 
Meister sut prendre conscience des 
capacités et de la volonté du jeune 
commerçant botaniste, l'aida dans ses 
déterminations et surtout, fait essentiel, 
le présenta au Professeur C. Schroter à 
Zürich qui savait enthousiasmer les 
fervents de la nature de l'époque. Les 
deux hommes se rencontrèrent encore 
lors d'une excursion E.T.H. dans la 
Furstenalpe. Ce futle débutd'une longue 
et amicale relation. 

1. Braun commençait à être connu 
des botanistes suisses célèbres, auprès 
desquels il pouvait acquérir progressi­
vement la formation de niveau supérieur 
qu'il n'avait pas reçu au cours d'études 
générales trop vite arrêtées. Il n'avait 
que 20 ans lorsque parut, en 1904, dans 
le Bulletin de la Société botanique de 
Suisse sa première publication "Beitriige 
zur Kenntnis der Flora GraubÜndens". 
Le botaniste de Genève Chevenard qui 

travaillait à cette époque sur la Flore du 
Tes~in y envoya Braun pour collecter 
des échantillons de plantes. Le Professeur 
RÜBEL qui débutait en 1905 sa grande 
monographie sur la Bernina, sut s'at­
tacher l'assistanat de BRAUN qui. lais­
sant momentanément sa profession, s' oc­
cupa de mai 1905 à mai 1906 de la 
station météorologique de l ' hospice de 
la Bernina à 2 309 mètres d ' altitude et 
de l'herbier du Dr. Rübel. Une bonne 
partie du catalogue tloristique de l'oeuvre 
citée lui est imputable. 

C'est aussi l'époque de la rencon­
tre avec Brockmann-Jerosch. scienti­
fique aux compétences pluridiscipli­
naires. Ayant achevé ses travaux à la 
Bernina. Braun retrouva son métier de 
commerçant. Mais se sentant coupé des 
milieux botaniques officiels aux Grisons, 
il acceptera bientôt un emploi dans une 
banque de Genève grâce au soutien de 
Chevenard. Il bénéficie alors de 
rencontres et de conseils de plusieurs 
botanistes genevois réputés comme 
Buser, Casimir de Candolle,J. Briquet. .. 
C'est l'occasion pour lui d'étendre son 
domaine d 'activités scientifiques et de 
discuter de ses idées mûrissantes sur les 
communautés végétales. 

En 1908. J. Braun revient à Chur 
pour travailler dans l'affaire de ses oncles 
tout en rassemblant la matière d'oeuvres 
importantes pour son canton natal : la 
"Flora von Graubünden" en collabora­
tion avec E. RÜBEL, qui sera publiée de 
1932 à 1936 et surtout les fameuses "Die 
Vegetationsverhiiltnisse der Schneestufe 
in den Riitisch-Lepontischen Alpen" 
réalisées à la demande du Professeur H. 
SCHINZ et parues en 1913, qui montrent 
bien àquel point Braun était déjà familier 
des méthodes de recherches en bota­
nique. P. Müller-Schneider ajoute: le 
floriste était devenu un botaniste aux 
facettes multiples qui se penchait sur les 
problèmes climatologiques, écologiques, 
sociologiques et d'histoire de la flore. 

Dès lors , Braun ne retourna plus 
jamais à son métier de commerçant, et 
c'est donc âgé d'une trentaine d'années 
qu'il choisit définitivement la carrière 
scientifique en décidant de fréquenter 
régulièrement l'Université. R. TOMA­
SELLl (1975) commentant ce fait écrit 
"cela signifiait l'abandon d'un salaire 
sûr pour commencer une carrière de 
sacrifice et d'incertitude"! Démuni de 
titres scolaires officiels, il eut, en effet, 
un début difficile. Après deux semestres 
passés à l'Université de Zürich grâce à 
H. Schinz, mais ne pouvant terminer ses 
études parce que dépourvu de diplômes 
secondaires (du type baccalauréat), il 
quittera la Suisse pour la France et 
l'Université de Montpellier où l'attire le 
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rayonnement international des ensei­
gnements de Charles Flahault et la presti­
gieuse réputation de ce savant, ami du 
Maître C. Schroeter qu'il avait fréquenté 
à Zürich. 

Ch. Flahault lui ouvrit non 
seulement les portes de son Institut de 
recherche mais encore mit à sa dispo­
sition en été 1913 le laboratoire de la 
Hort de Dieu sur le Mont Aigoual. Il y 
trouva matière et opportunité pour 
soutenir en 1914 sa thèse (désormais 
classique et parue en 1915) sur "Les 
Cévennes méridionales (Massif de 
l'Aigoual)". P. Müller-Schneider nous 
explique à ce sujet "l'université de 
Montpellier exige en fait moins de 
conditions restrictives et rigides en 
matière de formation préalable que les 
universités suisses; le travail scientifique 
est considéré comme déterminant pour 
l'attribution du titre de docteur"! (on se 
prend à rêver qu'il puisse encore en être 
ainsi aujourd'hui en France!). 

C'est dans ce travail de thèse pré­
cisant la définition officielle de l'asso­
ciation végétale donnée par Ch. Flahault 
et C. Schrbter lors du Congrès interna­
tional de botanique de Bruxelles en 1910, 
que figure de l'avis des spécialistes 
(GUTNOCHET 1982),"la première mise en 
oeuvre, dans un cadre irréprochable de 
la notion d'association végétale fondée 
sur l'analyse floristi-que et le concept 
d'espèces caractéris-tiques, principe qui 
sera le fil directeur de tous les travaux 
réalisés par lui-même et ses innom­
brables élèves". 

A Montpellier, Braun suivait aussi 
avec les étudiants et étudiantes de la 
licence de Sciences naturelles, les 
exposés magistraux de Ch. Flahault et 
de 1. Pavillard. "Malgré sa modestie, 
nous apprend MÜLLER-SCHNEIDER, ils le 
remarquèrent très vite pour ses connais­
sances remarquables. Mademoiselle 
Gabrielle Blanquet, son adorable voisine 
au laboratoire, admirait son savoir et ils 
devinrent amis. En automne 1915, ils se 
marièrent. Malgré les différences de 
nationalité, de langue et de religion, ils 
formaient un couple harmonieux comme 
il ne s'en voit que rarement. 

Selon l'aimable coutume suisse, 1. 
Braun signera désormais tous ses travaux 
du si célèbre binôme Braun-Blanquet, 
associant mari et femme, en l'occurrence 
très étroitement liés dans les faits du 
développement scientifique et de la 
gestion de leur institut privé, plus tard 
connu sous le nom célèbre de S.I.G.M.A. 
Madame le Dr. G. Braun-Blanquet a en 
effet largement aidé scientifiquement 
son mari. Étant elle-même botaniste, 
elle comprit ses projets et ses objectifs à 
long terme. Sans relâche elle l'épaula 

Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S./.G.M.A. ... 

dans son travail, tout en se tenant à 
l'écart des honneurs. Leur fille unique 
Mireille naîtra le 16 décembre 1916 à 
Zürich. 

Auparavant et sitôt sa thèse pu­
bliée, J. Braun-Blanquetrentreen Suisse 
où il devint, à partir de 1916, grâce à C. 
Schrbter, assistant à l'Institut 
Géobotanique Rübel de Zürich. Il y 
prépare des oeuvres réputées telles les 
"Schedae ad Floram raeticam 
exsiccatam" qui parurent de 1918 à 
1925. Nommé "PrivatDozent" à l'E.T.H. 
(École polytechnique fédérale) , son 
mémoire d' habilitation à l'enseignement 
est édité en 1923 sous le titre de "L'ori­
gine et le développement des Flores 
dans le Massif central de France". Il 
s'agit d'un ouvrage fondamental pour la 
compréhension de l'histoire des flores 
pyrénéennes et alpines. 

En 1926, il publie en collaboration 
avec le pédologue Jenny, futur Pro­
fesseur de pédologie à l'Université Ber­
kley de Californie, le fameux mémoire 
"Vegetationsentwicklung undBodenbil­
dung in der alpinen Stufe der Zentral­
alpen", fruit de longues années de travail 
dans le Parc national suisse et qui dé­
montre pour la première fois de façon 
irréfutable la correspondance entre les 
associations végétales et les conditions 
du sol. 

BRAUN-BLANQUET (1968) évoque 
lui-même cette période de sa vie en ces 
termes. 

"Monsieur le Dr. E. Rübel pour­
suivait alors au Laboratoire du Pro­
fesseur Jaccard à l'E.T.H. une étude 
anatomique et physiologique à la-quelle 
j'ai collaboré tout d'abord. 

Avec la création de l'Institut géo­
botanique Rübel qui ne tarda pas, une 
place d'assistant s'est présentée, per­
mettant à la famille Braun-Blanquet de 
vivre modestement dans un logement 
mansardé de trois pièces à la Zürich­
bergstraBe. 

Depuis des années déjà, j'étais en 
rapport avec les botanistes zürichois 
notarnrnentavec H. Brockmann-Jerosch, 
A. Thellung, A. Grisch mais aussi avec 
les Professeurs C. Schrbter et H. Schinz 
et avec certains membres de la Société 
botanique. 

Si mon développement a nettement 
bénéficié du milieu scientifique züri­
chois, la vie était, par contre, assez 
pénible pour ma femme habituée au 
grand soleil. 

L'Institut géobotanique Rübel, ou­
vert à tout le monde, a vite acquis un bon 
renom. Il recevait des visiteurs en quête 
de renseignements phytosociologiques 
ou systématiques (détermination 
d'espèces critiques) ou qui désiraient 

profiter de la riche bibliothèque 
spécialisée ou de l'herbier. .. 

Sur l'avisduProfesseurc. Schrbter, 
la conférence des Professeurs de la 9è 

section de l'E.T.H. m'avait, en 1922, 
unanimement accordé la "venia legendi" 
de Privat-Dozent. 

Mes leçons traitaient de systéma­
tique, de phytosociologie, de phyto­
géographie et de l'histoire des végé­
taux. Ce dernier cours amplifié parut en 
1923 sous le titre "Origine et dévelop­
pementdesflores dans le Massifcentral 
de France, avec un aperçu sur les 
migrations desflores dans l'Europe sud­
occidentale" . 

Parmi mes élèves, Walo Koch, le 
futur Professeur de botanique systéma­
tique à l'E.T.H. qui achevait sa thèse 
remarquable sur les "Vegetationsver­
hiiltnisse der Linthebene" est devenu un 
collaborateur précieux et le plus fidèle 
ami. 

De l'enseignement et des excur­
sions avec les étudiants de l'E.T.H. est 
née l'École Züricho-Montpelliéraine, 
qui, en somme, correspond simplement 
à une façon particulière d'envisager et 
d'étudier de près les groupements 
végétaux. 

Dès le début, elle a gagné l'intérêt 
des jeunes; depuis, elle n'a cessé de 
développer et d'affiner sa technique". 

Entre temps, le vif intérêt de Braun­
Blanquet pour la végétation méditerra­
néenne l'entraîne à plusieurs reprises au 
Maroc. La première excursion fut, 
semble-t-il, celle organisée par la Société 
Botanique de France que BRAUN­
BLANQUET (1968), lui-même, décrit de 
la sorte "En 1921, eut lieu l'expédition 
mémorable de la Société botanique de 
France dans le Haut-Atlas marocain, 
encore très peu connu. Cette randonnée 
pittoresque, en partie à cheval, sous la 
direction scientifique d'un maître de la 
biologie nord-africaine, M. René Maire, 
Professeur à l'Université d'Alger, reste 
inoubliable. 

Avec Maire, botaniste enthou­
siaste, de rare droiture, spécialiste de la 
flore nord-africaine "on s'entendait 
parfaitement" et la Société botanique 
nous confiait la rédaction du compte­
rendu des herborisations. Ce compte­
rendu de 244 pages fut publié dès 1924 
dans les Archives scientifiques du 
Protectorat français à Rabat sous le titre 
"Études sur la végétation et la flore 
marocaine". La mise au point de ce 
premier essai phytosociologique sur le 
territoire marocain m'avait obligé de 
passer un certain temps au Muséum 
d'Histoire Naturelle de Paris où j'ai 
trouvé en P. Allorge un confrère brillant 
et ami fidèle. 
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En vue d'étendre les connaissan­
ces géobotaniques marocaines, mais 
aussi pour augmenter nos maigres 
ressources pécuniaires, j'ai organisé, en 
1923, 1926, 1928, des voyages au 
Maghreb, suivis par de nombreux 
botanistes et naturalistes connus". 

Il devait aussi nouer, dans ces 
excursions, des amitiés solides, bien 
utiles dans l'avenir, celle du Professeur 
Raoul Combes, par exemple. 

En 1927, il a alors 43 ans, la vie de 
Braun-Blanquet bascule une nouvelle 
fois pour prendre, cette fois et non sans 
difficulté, une orientation définitive. 

... "La carrière de 1. Braun­
Blanquet", écrit Jean LEBRUN (1975) , 
"prend un tournant inattendu mais qui 
allait peser profondément sur l'homme, 
activer l'épanouissement de ses idées, 
modifier le déroulement et l'ampleur de 
ses activités, intensifier le rayonnement 
de ses travaux, prolonger le raisonnement 
de ses recherches. Il avait espéré, sans 
doute etcertaine1l1ent àjuste titre, obtenir 
la succession de C. Schrüter, admis à 
l'éméritat en 1927. Son acquis scien­
tifique déjà notable, les succès obtenus, 
les attaches qu'il s'était for-gées 
paraissaient bien le désigner pour la 
chaire devenue vacante. C'est un autre 
qui l'obtint. .. ". 

Probablement pénalisé par son 
manque initial de titres académiques, ou 
par tout autre argument dérisoire dont 
trop de décisions universitaires se rendent 
coupables dans la plupart des pays du 
monde, BRAUN-BLANQUET (1968) relate 
sobrement cet événement crucial de sa 
vie. "M. C. Schroter, Professeur de 
botanique à l'École polytechnique 
fédérale ayant atteint la limite d'âge, 
s'était retiré en 1927. A sa place, M. E. 
Gaumann fut élu comme successeur, ce 
qui arrêta net ma carrière à l'E.T.H. de 
Zürich. Il fallait envisager un autre 
avenir. En accord avec ma femme, j'ai 
quitté l 'InstitutRübel etnous avons laissé 
la Suisse pour nous fixer définitivement 
à Montpellier où, dans la maison du 
beau-père, 44 rue Pont de Lattes, un 
appartement était devenu libre". 

Sa réputation et les liens scientifi­
ques antérieurement tissés firent que J. 
Braun-Blanquet fut heureusement bien 
accueilli à l'Université de Montpellier. 

GUINOCHET (1982) écrit à ce sujet: 
"Son ami Pavillard qui avait succédé à 
Flahault dans la chaire de botanique de 
la Faculté des Sciences de Montpellier 
mit immédiatement à sa disposition un 
laboratoire dans l'Institut botanique dont 
il était directeur. Ils avaient d'ailleurs 
déjà publié ensemble en 1922 le fameux 
vocabulaire de sociologie végétale, 
réédité plusieurs fois par la suite et traduit 

en 1930 en anglais et en hollandais" (1 ) . 

Sur les recommandations de 
Pavillard, le Conseil de la Faculté des 
Sciences de Montpellier, en sa séance 
du 12 janvier 1928, accordait à Braun­
Blanquet le droit de donner des cours". 

Jean LEBRUN (1975) ajoute, quant à 
lui, dans son style si personnel qui a ravi 
des générations d'élèves "Et de fait , il 
est accueilli à bras ouverts par le 
successeur de Flahault, J. Pavillard qui 
occupa bientôt, au sein du groupe 
naissant un rôle difficile à définir, tenant 
du chantre et de l 'avocat, du franc tireur 
et du hérault, dù mémorialiste et du 
pamphlétaire ... Tâche bien difficile mais 
efficace en définitive et qui au total fut 
celle d' un homme dévoué et perspicace. 
Il convient au passage de lui rendre 
témoignage". 

A ces qualificatifs attribués à Jules 
Pavillard, on ajoutera ceux de la clarté 
de l'esprit et de la percussion du style 
dans la concision. 

Malgré toutes ces perturbations 
dans la vie de Braun-Blanquet, c'est 
pourtant à cette époque, en 1928 que 
paraît le magistral "Pflan zen ­
soziologie", "un bouquin de 330 pages" 
(dixit BRAUN-BLANQUET 1968) "véritable 
somme, non seulement des méthodes et 
principes de la phytosociologie mais 
aussi de l'écologie végétale" précise 
GUTNOCHET (1982), qui fut réédité en 
plusieurs langues et complété jusqu'en 
1964. En effet, comme l'écrit BRAUN­
BLANQUET (1968) " ... 1' absence d' un ou­
vrage didactique consacré spécialement 
à la phytosociologie se faisait beaucoup 
sentir; maîtres et élèves s'en 
plaignaient. .. ". Le succès de ce livre fit 
de Braun-Blanquet le maître réputé de la 
sociologie des plantes. 

Entre temps, BR AUN- BLANQUET 
profite de la s ème excursion phytogéo­
graphique internationale organisée en 
1928 par deux éminents géobotanistes 
polonais M.M. Szafer et Paw lowski pour 
"élargir l'horizon et appliquer les 
méthodes Züricho-Montpelliéraines 
aussi à des contrées plus septentriona­
les .. . ". 

"En 1929, le rayonnement de 
Braun-Blanquet était déjà tel que le 
laboratoire dont il disposait à l'Institut 
botanique s'avéra insuffisant" (GUI­
NOCHET 1982). Il fallait trouver un local 
plus approprié. BRAUN-BLANQUET(1968) 
relate ainsi l'événement: "Sir Patrik 
Geddes, fondateur du collège des 
Écossais à la Colombière, au Plan des 
quatre Seigneurs, grand idéaliste aux 

(1) On peut ajouter aussi en espagnol et 
japonais ... 

vues larges, avait fait construire en pleine 
garrigue un bâtiment moderne destiné à 
l'agrandissement du collège. Lors d' une 
visite, ma femme eut l' idée de suggérer 
au Professeur d'installer dans un étage 
de cette maison, encore inhabitée, un 
laboratoire géobotanique. Geddes, en­
chanté, acceptait immédiatement; en 
1929, l'emplacement pour un Institut 
géobotanique était trouvé. Le bail d'une 
durée de neuf ans nous garantissait le 
premier étage avec 13 fenêtres pour une 
somme infime. 

Montpellier, plus que toute autre 
ville est prédestinée, par sa situation 
géographique, la proximité de la Mé­
diterranée, la grande variation géolo­
gique de son sol, la richesse de sa flore et 
sa végétation, l'étendue des garrigues 
incultes, d'héberger un centre de 
recherches géobotaniques et 
phytosociologiques. Pénétré de la vérité 
que toute avance des sciences appliquées 
conditionne également le progrès de la 
science pure, un groupe d 'act ifs 
géobotanistes a émis le plan de créer à 
Montpellier, une Station Internationale 
de Phytosociologie pure et appliquée. 
Ce projeta, de suite, rencontré un accueil 
insoupçonné. 

Parmi les confrères épris de notre 
plan, il faut mettre en têteleDr. W.c. De 
Leeuw de Bilthoven, Pays-Bas et le Pro­
fesseur Raoul Combes de la Sorbonne, 
ancien camarade de la traversée du Grand 
Atlas. De Leeuw se chargeait d'infor­
mer le public scientifique". 

Ille fit avec efficacité et succès. En 
1930, la S.I.G.M.A., Station internatio­
nale de géobotanique méditerranéenne 
et alpine, était née. 

La vie du ménage Braun-Blanquet 
devenait indissociable de cette station 
dont l ' histoire est résumée ci-après. 

La parution de son traité en 1928 
puis la création de la S.I.G.M.A. sont 
sources pour Braun-Blanquetd'un grand 
épanouissement intellectuel que traduit 
l ' intense activité de son centre de 
recherches. 

Fortement ancré dans sa seconde 
patrie, il gardera pourtant toute sa vie un 
attachement intime et quasi-charnel pour 
la Suisse et les montagnes des Grisons 
où il passe généralement la saison d'été 
en famille. A Coire, le Directeur Bener 
offrit d'ailleurs dans un bâtiment des 
chemins de fer rhétiques la place pourun 
laboratoire géobotanique facilitant ainsi 
les recherches dans les Grisons. 

Grâce à un travail intense et inin­
terrompu ("sa façon joyeuse de travailler 
évitant soigneusement toute perte de 
temps était contagieuse" écrit DE BOLOS 
1982),I'ÉcoleZüricho-Montpelliéraine, 
devenue maintenant l'école sigmatiste, 
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10 Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.I. G.M.A. . .. 

Copie de la lettre du chanoine Hippolite Coste à J. Braun-Blanquet à l'occasion de la soutenance de sa Thèse et de son mariage. 

C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 



BRAUN-BLANQUETIA, vol. 21, 1997 

rayonne à travers l'Europe et le Monde. 
Beaucoup de ses élèves devien­

dront Professeurs ou Directeurs de 
recherches et prendront une part active 
dans l'enseignement et la recherche de 
leur pays respectif (voir chapitre suivant). 

Dès la fin de la guerre, grâce à la 
bienveillance du Professeur Louis 
Emberger qui a épousé Mlle Pâquerette 
Flahault, la fille de Charles Flahault, 
Braun-Blanquet est nommé Directeur 
technique de recherche au C.N.R.S. , 
organisme dont il recevra des subsides 
jusque dans les années 60. 

A vec de nombreuses cartes des 
groupements végétaux du Midi de la 
France, notamment celles de R. Molinier, 
le fameux prodrome sur "Les 
groupements végétaux de la France 
méditerranéenne" paru en 1952 et réalisé 
avec la collaboration de Madame N. 
Roussine et du Professeur Robert Nègre, 
témoigne de l'activité du Centre de 
cartographie à cette époque. 

Lors de sa création, le Centre de 
cartographie des groupements végétaux 
fut localisé chemin du Pioch de 
Boutonnet, avant d'être transféré, après 
que Braun-Blanquet eut été atteint par la 
limite d'âge, d ' abord à l'Institut de 
botanique de Montpellier, puis dans le 
nouveau bâtiment du Centre d'études 
phytosociologiques et écologiques 
(C.E.P.E.) Route de Mende. C'est après 
la réorientation et la diversification des 
Services du C.E.P.E. dans les années 
1960 et surtout après la retraite du Prof. 
L. Emberger bientôt suivie de sa dispa­
rition (1969) que les dissensions 
scolastiques, si dommageables , se 
développèrent entre C.E.P.E. et 
S.LG.M.A. 

Entre temps , Braun-Blanquet 
bénéficia encore de quelques subven­
tions du C.N.R.S. mais surtout du Fonds 
national suisse pour la recherche 
scientifique, qui lui permettra de 
poursuivre ses recherches et de béné­
ficier 17 ans durant de l'aide de son 
fidèle et compétent assistant Ruben 
Sutter. 

A la fin des années 60, les handi­
caps de la vieillesse se manifestent plus 
cruellement, notamment la surdité. Il ne 
peut plus aller en montagne, ce qui était 
l'une de ses passions. 

La mémoire lui fait parfois défaut. 
A 82 ans, il perd son épouse, son soutien 
dans la vie. 

"Elle fut la dame de la Station 
qu'elle a soutenue de toutes ses forces" 
(BRAUN-BLANQUET 1967) . Sa fille 
Mireille écrit à cette époque à De Bolos, 
vieil ami de la famille "plus il vieillit, 
plus il est gentil, patient, aimable ... ". 

Les séquelles d' une surdité deve-

nue totale à la fin se retrouvent dans les 
archi ves et jusque dans le dernier registre 
des présences de la S.LG.M.A. bourré 
de papiers volants, témoin de 
"conversations écrites" ou même de 
simples affirmations d'identité des 
visiteurs! 

Mais il continuait à lire, à travailler 
au jardin, à faire de petites excursions. à 
publier les résultats d ' anciens travaux 
inédits. 

Son tout dernier texte est paru à 
l'âge de 94 ans dans la revue Vegetatio 
qu'il avait fondée à 1 "issue de la dernière 
guerre; les Documents phytosociolo­
giques N.S. 1 et 2 ont eu le privilège de 
publier ses avant-dernières notes en 1977 
et 1978, deux ans avant sa disparition. 

La vie de Braun-Blanquet apparaît 
donc exemplaire à bien des égards; par 
le courage et la détermination avec 
lesquels il fait face à l'adversité; par 
l' aptitude qu ' il a à se créer de solides et 
efficaces amitiés; par l'obstination 
inflexible avec laquelle il poursuit ses 
objectifs, "contre vents et marées" selon 
l'expression de Roger Heim, autre natu­
raliste contemporain de grand talent, 
bien qu'étranger à la phytosociologie ; 
par son enthousiasme à apprendre, puis 
à enseigner; par sa capacité infatigable à 
travailler et à faire travailler dans une 
ambiance détendue; par l'étendue et la 
multiplicité des connaissances d ' un 
esprit capable de synthèses tout autant 
que d'analyses ; par sa légitime fierté de 
l'oeuvre accomplie autant que par la 
modération de ses réactions dans les 
polémiques, injustes et partisanes, dont 
il fut l' objet; par la gestion rigoureuse de 
ressources toujours modestes; mais aussi 
par sa rectitude morale et sa grande 
modestie en dépit des nombreux 
honneurs qui lui furent si justement 
attribués. 

Chevalier de la légion d'honneur, 
Officier de l'ordre du Ouissam Alaouite 
chériffien, Docteur honoris causa de 
l'E.T.H. deZürich, de l'école supérieure 
d'agriculture de Vienne, des Universités 
d'Alger, de Rennes, d'Uppsala, il était 
membre des Académies des Sciences 
d'Autriche et de Pologne, de l'Académie 
des Sciences forestières d'Italie, Membre 
correspondant de l'Académie des 
Sciences et des Arts de Barcelone, 
Membre d'honneur de nombreuses 
sociétés savantes . .. 

L'homme est attachant par plus 
d'un trait de caractère. 

Il appartient à la race des monta­
gnards grisonnais, qu'il rencontrait si 
souvent dans ses courses en montagne et 
dont il possédait les qualités. Petit de 
taille mais particulièrement résistant et 
costaud, modeste et serviable, dur avec 

lui-même comme avec les autres , 
consciencieux au plus haut degré, 
travailleur infatigable, il était dans ses 
relations avec autrui, toujours poli, 
jamais exubérant ni importun. Il écou­
tait attentivement plutôt que d'imposer 
ses opinions. Mais ses critiques étaient 
toujours tranchantes et fondées , mettant 
crûment les points sur les i avec parfois 
des commentaires ou maximes d'ins­
piration campagnarde "c'est un âne", "il 
a du sucre pour tous" ... 

Il savait aider ses élèves (plus de 
trois générations) non seulement 
intellectuellement mais encore concrè­
tement dans la prise et la mise en forme 
de leurs données . Ils s'intéressait à leur 
vie personnelle et professionnelle, savait 
s'inquiéter de la politique de leur pays 
d'origine. Pendant les années de guerre, 
laS .LG.M.A. fonctionnera aussi comme 
une sorte de havre pour maints réfugiés. 

Pour lui qui vécut pourtant si âgé, 
toute perte de temps était sa hantise et il 
tentait d'en persuader constamment ses 
élèves. Il savait parfaitement équilibrer 
la tension du travail intellectuel pardi ver­
ses activités de jardinage ou en cassant 
du bois, un peu à la façon d'une vie 
monacale. Il savait aussi réparer les 
fatigues d ' une marche en campagne par 
une courte sieste dans la nature. Il était 
toujours revêtu d'habits simples, 
rustiques, robustes. Grâce à sa santé 
physique et mentale, il sut garderjusqu' à 
la fin son autonomie de déplacement et 
sa joie de vivre. 

Comme l'écrivent joliment E. et S. 
PIGNA TTI (1982), il laisse de ses der­
nières années, "l'image familière d'un 
vieil homme aux cheveux blancs, 
ramenés devant, assis penché sur son 
bureau, soutenant son front de son bras, 
avec derrière un feu de cheminée où 
craquaient des bûches". 

De façon impressionnante pour ses 
derniers visiteurs, il avait gardé peu de 
temps avant sa mort le regard clair, 
brillant, perçant d'un enfant émerveillé 
par la Nature qu'il a tant contribué à 
mieux faire comprendre. 
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BRAUN-BLANQUETlA, vol. 21, 1997 

L'OEUVRE SCIENTIFIQUE DE 
BRAUN-BLANQUET, 

ÉMINENT FLORlSTE, CHEF DE 
L 'ÉCOLE PHYTOSOClOLOGIQUE 
ZÜRICHO-MONTPELLlÉRAINE ET 
MAÎTRE À PENSER DE LA SYNÉ­
COLOGIE MODERNE 

L'oeuvre scientifique de Braun­
Blanquet est considérable et a connu un 
rayonnement mondial. 

Le nombre de ses publications et de 
ses ouvrages, 174 signés person­
nellement et 85 cosignés en collabo­
ration dont la liste figure en annexe, ne 
rend compte que partiellement de cette 
oeuvre immense et géniale qui porte ses 
fruits aussi à travers tant d'élèves. 

Plusieurs facettes de l'oeuvre et de 
l' homme, travailleur infatigable et 
enthousiaste, expliquent ce rayonnement 
exceptionnel: 
- celle du floriste et du phytogéographe 

novateur; 
- celle du fondateur de l'école 

géobotanique de Zürich-Montpellier 
prolongée à travers le développement 
de la S.I.G.M.A.; 

- celle du scientifique soucieux de 
connaissances synécologiques et 
d'applications pratiques. 

1) L'oeuvre du floriste et du phy­
togéographe 

a) L'homme de terrain et de terroir 

Braun-Blanquet est avant tout un 
homme de terrain. Il aime la terre. Il 
aime la parcourir, vallées, montagnes, 
littoraux, steppes, forêts. Il reste attaché 
"charnellement" à sa patrie (Heimat) 
des Grisons quelque soient les 
vicissitudes de sa vie et tout en 
s'enracinant parfaitement dans le Midi 
français. Il aime son parc de la rue du 
Pioch de Boutonnet où il expérimente le 
bien fondé des théories climaciques mais 
où il soigne aussi sa chèvre et son potager 
qui aide la famille à vivre et qu'il exploi­
tera jusqu'à la fin, comme le constatè­
rentle 25 mai 1972, R. Tüxen et l'auteur 
de ces lignes qui le surprirent en train de 
récolter et de laver ses radis. Mireille qui 
a hérité de ce penchant pour la terre 
continue après la mort de son père à 
gérer soigneusement le potager et le 
petit vignoble adjacent. 

C 'est dans ce contexte que doit se 
comprendre le "faux pas" véniel et jamais 
renouvelé du plaidoyer sur "le rôle de la 
géobotanique dans le retour à la terre" 
(BRAUN-BLANQUET 1941) dont seule 
l'opportunité temporelle peut paraître 

discutable, mais certainement pas les 
fondements scientifiques de la pensée 
que l'on retrouve dans les applications 
de la phytosociologie et la philosophie 
écologiste d'aujourd'hui. 

C'est sur le ten'ain, en accumulant 
les observations concrètes notées sur 
une multitude de petits carnets grif­
fonnés, que se forgent ses théories et ses 
méthodes. 

b) Le floriste 

Dès sa jeunesse, Braun-Blanquet 
est attiré par les plantes alpines qu 'il 
étudie en autodidacte. Bientôt passionné 
de botanique dans les différents aspects 
de cette science, il devient rapidement 
un floriste hors pair et un remarquable 
spécialiste des flores méditerranéennes 
et alpines, si riches mais aussi si difficiles 
à bien connaître. Il décrira de nombreuses 
espèces et variétés nouvelles. Parmi 
celles-ci, l'une des plus remarquables 
décrites: Draba ladina date de 1919. 
C'est une espèce d'abord considérée 
comme alpienne mais en fait alpienne 
relicte d' un groupe arctique (AYMONTN 
in litt.). L'importance de l'oeuvre ac­
complie dans le domaine de la floristique 
transparaît bien dans beaucoup de ses 
publications et dans le volume et la 
qualité de ses herbiers personnels. Vers 
la fin de sa vie, pendant plus de 17 ans, 
l'aide deR. Sutter lui est particulièrement 
précieuse dans ce domaine. 

L'herbier constitué dans les Alpes 
suisses principalement au cours des 
vacances d'été, longtemps resté dans la 
maison familiale de Coire, est aujour­
d'hui géré par le Musée grisonnais de la 
Nature de Coire (CAMENISCH 1947). 
L'herbier général de la S.I.G.M.A. a été 
donné peu de temps après la disparition 
de son père par Mireille à l'Institut de 
botanique de Montpellier (GRANEL DE 
SOLIGNAC, BERTRAND et DENIZOT 1988). 
Des informations complémentaires à ce 
sujet figurent plus loin. 

Braun-Blanquet, floriste, est 
reconnu par les taxonomistes de 
l'époque, et ce, en dépit d'une indiffé­
rence souvent affichée pour la phyto­
sociologie. 

GUINOCHET écrit même (1982) à 
propos de Braun-Blanquet. .. "dont le 
nom sera sans aucun doute retenu comme 
celui de l' un des plus grands botanistes 
du siècle". 

Plus modestement, BRA UN ­
BLANQUET (1944) explique dans l' une de 
ses publications "L'étude phytoso­
ciologique exigeant une connaissance 
parfaite des entités systématiques, j 'ai 
été obligé de m'occuper de bien des 
problèmes systématiques qui n'avaient 

pas encore reçu de solutions satisfai­
san tes. Il a fallu décrire un certain nombre 
d'espèces, de sous-espèces et de variétés 
nouvelles, car comme dit COCKA YNE 
(Veg. of New-Zealand, 1928): it is 
hopeless to really understand theecology 
of plant communi ty until the taxonomic 
status of its members is understood". 

c) Le phytogéographe 

L'oeuvre phytogéographique de 
Braun-Blanquet nourri des courants de 
pensée du 19è siècle, qu'il saura faire 
évoluer et préciser dans l'axe des travaux 
de ses maîtres Schrbter et Flahault, est 
tout aussi marquante. Ses apports à la 
connaissance chorologique des espèces, 
notamment dans les massifs alpins sont 
considérables. Ses dissertations 
doctorales (19 15) et d'habilitation à 
l'enseignement (1923) sur la végétation 
des Cévennes méridionales et sur l'ori­
gine et le développement des flores dans 
le Massif Central, apparaissent comme 
des étapes essentielles pour la 
compréhension de la genèse des flores 
européennes, notamment pyrénéo­
alpines. Il a aussi le mérite dans le 
prolongement des concepts de Ch. 
Flahault, de préciser "sous un intitulé 
adéquat les notions diverses souvent 
confondues sous le terme équivoque 
d'éléments. Ces deux ouvrages ont eu 
une grande influence parce que l' un et 
l'autre se fondent sur des cas précis 
insérés dans un contexte territorial appro­
prié" (LEBRUN 1975). 

Comme ses maîtres Schrbter et 
Flahault, Braun-Blanquet se situe dans 
l'histoire des sciences à la jonction de la 
phytogéographie classique et de la 
phytosociologie naissante. Mais c'est 
lui qui structurera véritablement cette 
nouvelle science en lui apportant une 
méthodologie efficace et en en 
définissant les modalités typologiques 
hiérarchisées. 

Il ne la séparera jamais de façon 
schématique de la phytogéographie, pas 
plus d'ailleurs que de la synécologie, 
qu ' il réunit toutes trois sous l'appellation 
de géobotanique, terme trop délaissé 
aujourd'hui alors qu 'il rappelle si bien 
les fondements à la fois naturalistes et 
géographiques de ces disciplines 
essentielles à la connaissance de 
l'environnement biologique. 

2) L'oeuvre du fondateur de l'école 
géobotanique Züricho-Montpel­
liéraine 

Sans doute la notion d'association 
biotique et particulièrement végétale est 
elle bien antérieure aux premiers écrits 
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de Braun-Blanq\Iet. Le terme même de 
phytosociologie était déjà employé dans 
les écoles russo-polonaises de géobo­
tanique dès la fin du 19ème siècle, Joseph 
Paczoski semblant bien en être l'auteur 
en 1891. Mais nulle part ailleurs avant la 
thèse de 1915 sur les Cévennes méridio­
nales, l'association végétale, notion offi­
ciellement introduite dans les congrès 
botaniques internationaux (Bruxelles 
1910) par Schroter et Flahault n'est 
mieux précisée dans ses réalisations 
concrètes. 

On a vu précédemment que "l'École 
Züricho-Montpelliéraine qui, en som­
me, correspond simplement à une façon 
particulière d'envisager et d'étudier de 
près les groupements végétaux", selon 
les termes toujours modestes de Braun­
Blanquet, "est née de l'enseignement et 
des excursions avec les étudiants de 
l'E.T.H." dans les années 1920 (1922 à 
1927). 

Cette école est encore connue sous 
les noms d'école floristico-statistique, 
d'école franco-suisse puis d'école 
sigmatiste. Étant donné la part prise par 
R. Tüxen dans les développements 
modernes de la phytosociologie, il est 
plus juste de parler aujourd'hui d'école 
«Braun-Blanqueto-Tüxénienne» (GÉHU 
1992). 

Il ne peut y avoir de science sans 
méthodologie ni typologie. Braun­
Blanquet apporta l'une et l'autre à la 
phytosociologie et les enseigna sans 
relâche à ses élèves de Zürich, à ses 
stagiaires de la S.l.G.M.A., et à tous les 
autres à travers ses écrits. En cela aussi 
et pas seulement par l'aspect novateur et 
efficace de ses concepts, il fut un véritable 
chef d'école. 

Le fondement conceptuel essentiel 
de l'école de Braun-Blanquet est basé 
sur le fait que le tapis végétal est formé 
d'unités distinctes caractérisées chacune 
par une combinaison floristique parti­
culière. Ces unités fondamentales de 
végétation sont les associations 
végétales. La phytosociologie devient la 
science qui étudie les associations 
végétales. 

L'originalité de la méthode de 
Braun-Blanquet est de procéder à une 
analyse à la fois qualitative et semi 
quantitative de la végétation, dans un 
cadre spatial suffisamment étroit pour 
être homogène. Les résultats des analyses 
ainsi pratiquées deviennent dès lors 
comparables et utilisables pour la 
construction d'un système de type natu­
raliste hiérarchisable basé sur des 
tableaux statistiques de relevés floristi­
ques . 

Peut-être parce qu'il fut confronté 
dès le début de sa formation scientifique 

Le devenir de la bibliothèque de l 'ancienne S.I. G.M.A . . .. 

à Zürich, Genève et Montpellier, aux 
tendances phytogéographiques 
principales du siècle dernier, les ten­
dances formationistes et quantitatives 
(Rübel) et les tendances floristiques 
(Kerner, Flahault), il comprit très vite 
les limites de ces deux écoles et leur 
incapacité à permettre l'élaboration d'un 
système universel et précis de 
classification des unités de végétation. 

Sans doute l'idée d'attribuer des 
évaluations quantitati ves, notamment de 
fréquence, aux espèces des listes relevées 
ne lui appartient-elle pas (voir les travaux 
de Von Heer , Gradmann , Steller, 
Schroter.. .) . Mais il eut l'immense mérite 
de rationaliser les techniques de relevés 
sur le terrain, ainsi que leur exploitation 
ultérieure en tableau statistique. Sur ces 
bases scientifiques et méthodiques se 
développe un synsystème hiérarchisé 
dont BR AUN -BLANQUET publie les 
premiers termes dès 1931 et dont on 
trouve le développement dans les oeuvres 
ultérieures, celles du prodrome jusqu'aux 
dernières éditions de ses "Pflanzen­
soziolo gie". 

Parallèlement, il met en place un 
système de dénomination précise des 
unités de végétation(2), base indis­
pensable pour une définition nomen­
claturale claire des unités et leur com­
préhension universelle. 

En cela à l'aube du 20è siècle, 
l'oeuvre de Braun-Blanquet en matière 
de végétation est similaire à celle que 
Linné a effectué pour la Flore au 18è 
siècle. 

Les différentes éditions(3) et tra­
ductions(4) successives du "Vocabulaire 
de Sociologie végétale" de J. BRAUN­
BLANQUET et J. PAVlLLARD précisent, 
affinent et diffusent largement concepts 
et termes de la phytosociologie braun­
blanquetienne. Il en ira de même pour 
les éditions(S) et traductions (6) 
successives des "Pflanzensoziologie" 
culminant en 1964 (3 ème édition 

(2) Système binominal avec suffixe sur les 

noms scientifiques des espèces clefs: -etum 
pour l'association, -ion pour l'alliance, -

etalia pour l 'ordre, -etea pour la classe. 
(3) 1 ère édition: 25 juillet 1922; i me édition: 

8 duillet 1925; 3
ème 

édition: 30 mai 1928. 
( ) Traduction anglaise par FR. BARUCHA 

1930, traduction hollandaise par W.c. DE 

LEEUW 1930, traduction espagnole par J. 
GONZALEz-ALBO 1934, traduction japonaise 

par K. ASSANO 1934. 
(5) Pflanzensoziologie, 1ère édition: 1928, 

i me édition: 1951 , 3ème édition: 1964. 
(6) Plant Sociology, traduction anglaise, 1ère 

édition par G.D. FULLER et H.S . CONARD 

1932. Sociologia Vegetal, traduction argen-

totalement révisée en langue allemande) 
et en 1970 (adaptation espagnole par O. 
DE BOLOS). 

L'un des fondements les plus forts 
et les plus originaux, pour l' époque, de 
la théorie de Braun-Blanquet est celui de 
la notion de fidélité variable des espèces 
aux unités de végétation et leur 
classement en caractéristiques de divers 
ordres. 

Quant au système phytosociologi­
que, il suit la "progression sociologique 
des unités" qui dépend à la fois de leur 
complexité structurale et de leur maturité 
dynamique. 

La deuxième édition (1925) du 
vocabulaire nous informe à ce sujet de la 
sorte: "le principe de la progression 
sociologique s'est imposé à nous comme 
conséquence rationnelle de la 
concurrence vitale , d'autant plus 
rigoureuse que l'on s'adresse à des 
groupements plus hautement diffé­
renciés. Ce principe a présidé à l'en­
chaînement de toutes nos unités so­
ciologiques ... " . 

Quant aux fondements de la dé­
finition des groupements végétaux selon 
Braun-Blanquet, ils sont déjà exposés 
pour l 'essentiel dans les quelques pages 
d' introduction du chapitre 3 de sa thèse 
sur les Cévennes méridionales (1915). 
Pour cette raison, il a semblé intéressant 
de reproduire ici ce texte tiré d'un ou­
vrage maintenant rare. 

"Avant d'étudier les groupements 
végétaux, il faut nécessairement les 
délimiter et en fixer la notion. La 
connaissance des associations végéta­
les, unités fondamentales comparables 
aux espèces de la systématique s'im­
pose comme un premier but de la 
synécologie. Sans insister de nouveau 
sur ce que nous avons dit ailleurs à ce 
sujet (BRAUN 1913, BRAUN et FURRER 
1913) (7), constatons simplement qu'il 
existe quatre méthodes principales pour 
parvenir à ce résultat. 

La première méthode prend comme 
base la physionomie uniforme de la 
végétation. Chaque groupement doit 
présenter une physionomie spéciale, 
déterminée. 

Ce mode de classement est trop 
vague pour être employé avec fruit dans 
une étude approfondie. 

tine de celle-ci par A .P. DIGlLIO et M .M . 

GROSS I 1950. Traduction japonaise, 3ème 

édition de S UZUKI-TOKIO , 1971. 
Fitosociologia, traduction et adaptation 

espagnole de J. LALUCAT et O. DE BOLOS, 

1979. 
(7) Voir aussi FURRER, E. , Vegetationsstu­
dienimBormiesischen, Thèse,Zürich, 1914. 
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La seconde méthode, écologique, 
se base sur les adaptations biologiques 
des végétaux (adaptations par rapport à 
la saison défavorable [système 
Raunkiaer], etc.). Un système 
écologique-physionomique a été proposé 
par BROCKMANN-JEROSCH et RÜBEL 
(1912). 

La troisième méthode, topogra­
phique, part de la station uniforme 
comme devant comporter nécessaire­
ment une végétation homogène. Malgré 
la justesse incontestable de ce point de 
vue, la classification des associations 
ayant pour base la station risque de 
devenir arbitraire parce qu'il nous est le 
plus souvent impossible de définir assez 
nettement l'unité stationnelle. 
Abstraction faite des difficultés 
s'opposant à la connaissance parfaite 
des facteurs édaphiques, le climat local 
restera trop souvent une énigme que nos 
moyens d'investigation n'arriveront pas 
à résoudre entièrement, du moins dans 
un pays accidenté comme celui dont il 
s'agit. 

Une dernière méthode, dégagée de 
toute conception hypothétique, se fonde 
uniquement sur la compositionfloristi­
que de la végétation. Elle délimite les 
associations par leurs constituants eux­
mêmes. C'est cette méthodefloristique, 
développée dans nos travaux antérieurs, 
que nous appliquerons ici. 

«L'association doit être caractéri­
sée par l'ensemble, par la totalité même 
de ses éléments floristiques». Tout le 
monde est d'accord aujourd'hui sur ce 
point, fortement souligné par FLAHAULT 
et SCHROTER dans leurs propositions de 
1910. Mais il devient urgent de tenter un 
triage de ces éléments, de les grouper 
suivant leur importance synécologique. 
Cette importance nous guidera dans 
l'inventaire de chaque association; elle 
devrait ressortir de toutes les listes 
floristiques se rapportant à la synéco­
logie. 

Une question nouvelle se pose à ce 
sujet, celle de la subordination des 
caractères en synécologie. 

Il était devenu presque traditionnel 
d' attri buer une valeur prépondérante aux 
végétaux qui dominent dans une 
association, soit par leur taille (essences 
forestières), soit par leur abondance 
numérique. Pour caractériser une 
association, on se laissait volontiers 
guider par les espèces dominantes; c'était 
assurément commode. Mais les 
dominantes sont souvent des ubiquistes 
(Nardus stricta, Calluna vulgaris, 
Taraxacum officinale, etc.) ou bien elles 
se rencontrent abondamment dans plu­
sieurs associations (Sesleria caerulea, 
Bromus erectus, Larix europaea , 

Phragmites communis, Pteris aquilina, 
etc.). Elles perdent dès lors leur valeur 
spécifique et élective. 

En 1907, M. BROCKMANN-JEROSCH 
introduisit la notion de constantes; ce 
sont des végétaux qui se retrouvent 
communément (au moins dans la moitié 
des cas) dans une association. Ce terme 
représente donc un premier élément 
stable, propre à l'association. Il sert à la 
caractériser mieux que les dominantes 
et fournit par conséquent un caractère 
préférable de valeur synécologique. 
Aussi la subordination des anciennes 
dominantes aux constantes n'a guère été 
contestée. Tout récemment elle a été 
mise en lumière encore par M. DRUDE 
(1913). Ajoutons encore qu'une do­
minante peut également être constante, 
elle acquiert alors une signification 
spéciale comme constante-dominante 
(Festuca varia, Quercus ilex, la plupart 
des essences forestières sociales, etc.). 

Au-dessus des constantes, nous 
plaçons les caractéristiques, généra­
lement particulières à une association 
donnée. Les caractéristiques peuvent être 
considérées comme l'expression la plus 
précise de l'écologie d'un groupement. 
Qu'on nous signale le Potentilla 
caulescens dans n'importe quelle localité 
des Cévennes; aussitôt se présentent à 
notre pensée des falaises de calcaire 
compact, peuplées d ' une végétation 
xérophile, de Chaméphytes et 
d'Hémicryptophytes. Nous voyons 
apparaître Asplenium ruta-muraria et 
trichomanes, Ceterach, divers Sedum, 
Kernera saxatilis, Erinus alpinus, 
Athamanta cretensis, Aethionema 
saxatile, Saxifraga cebennensis, Cen­
tranthus lecoqii, Alsine mucranata, etc. , 
etc. Une visite sur le terrain confirmera 
nos présomptions; une bonne partie de 
ces espèces s'y rencontreront toujours. 
Beaucoup d'autres végétaux sont des 
indicateurs pareils; nous les désignons 
comme caractéristiques de premier 
ordre. 

Une statistique soigneusement 
établie nous révèle les constantes; elle 
ne nous sert en rien pour déceler les 
caractéristiques. L ' observation seule, 
aidée par l'expérience, nous les fait 
connaître. 

Si les constantes apparaissent 
comme un premier élément spécial à 
l'association et de valeur différentielle, 
les caractéristiques ont un rôle encore 
plus électif et plus spécifique àcet égard. 
Nous aurons l'occasion d'y revenir 
souvent. 

La portée philosophique des ca­
ractéristiques au point de vue de la 
conception évolutionniste nous semble 
indéniable. Elles expriment mieux que 

les constantes et les dominantes les 
affinités génétiques des groupements 
végétaux; leur présence au complet 
marque le stade d'équilibre plus ou moins 
durable entre une association et le milieu 
où elle vi t, stade atteint par le groupement 
évolué, bien défini. 

Ces raisons nous ont conduit à leur 
attribuer la place la plus élevée dans la 
hiérarchie des éléments de l' associa­
tion. 

Il va sans dire qu ' une caractéristi­
que peut être également constante et 
dominante; tel est le cas pour le Thlaspi 
ratundifolium des éboulis et débris de 
rochers calcaires, pour le Montiafonta­
na de nos sources, pour Alchemilla 
pentaphylla des combes à neige, etc. 

A la suite des caractéristiques de 
premier ordre, nous distinguons comme 
de second ordre les espèces d'adaptation 
moins rigoureusement déterminée qui 
trouvent leur optimum biologique dans 
une association donnée, sans toutefois y 
être strictement localisées. 

Plus la physiographie d'une asso­
ciation est individualisée, c'est-à-dire 
plus ses conditions stationnelles sont 
extrêmes, plus aussi le nombre de 
caractéristiques y est élevé (hêtraie, 
assoc. des rochers, des dunes de sable, 
etc.). La présence d'un grand nombre de 
caractéristiques indique toujours un 
groupement bien individualisé. 

Les associations bien définies sont 
faciles à délimiter; il en est autrement 
pour les groupements jeunes, peu 
évolués, ou soumis à des conditions de 
milieu instables (pacages irrégulièrement 
exploités, alluvions récentes, plantations 
d' arbres, cultures variables , décombres, 
etc.) . Souvent ces groupements mal 
définis sont dépourvus des caractères 
d' une association fixée ; leur cortège 
floristique est d'une hétérogénéité décon­
certante d' une localité à l'autre. A défaut 
de caractéristiques de premier ordre, nous 
devons pour les synthétiser recourir aux 
caractéristiques de second ordre. 
Rarement elles manquent (associations 
très dégradées ou peuplements purement 
artificiels); c'est alors la liste floristique 
complète qui nous amène à fixer la place 
du peuplement en question dans l'en­
chaînement des associations. 

A côté des associations indéfinies 
et en voie de fixation, les associations 
mixtes résultant de la pénétration 
réciproque de deux ou plusieurs asso­
ciations types peuvent occuper une 
surface considérable. 

De ce qui précède se dégage la 
défini tion sui vante: l 'association définie 
est un groupement végétal plus ou moins 
stable et en équilibre avec le milieu 
ambiant, caractérisé par une compo-
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sition floristique déterminée dans 
laquelle certains éléments exclusifs ou à 
peu près (espèces caractéristiques), 
révèlent par leur présence une écologie 
particulière et autonome. 

A l'intérieur d'une même associa­
tion, nous distinguons des races(8) 
régionales, des échelons altitudinaux et 
des sous-associations. Ces dernières 
diffèrent des associations types autour 
desquelles elles rayonnent par l'absence 
de caractéristiques spéciales. 

Une étude approfondie des asso­
ciations ne peut plus se borner à l'in­
ventaire floristique. Elle devra néces­
sairement tenir compte de l'ensemble 
des phénomènes synécologiques et 
envisager chaque association à tous les 
points de vue. La partie descriptive doit 
être suivie d'une partie écologique 
comportant l'énumération des formes 
biologiques (Lebensformen), du milieu 
biologique, etc. On traitera ensuite la 
synécologie géographique et enfin la 
synécologie génétique, qui doit faire 
comprendre l'origine et l'évolution du 
groupement". 

Sans doute la phytosociologie a-t­
elle changé beaucoup depuis quelques 
décennies. Le rôle dévolu aux espèces 
caractéristiques, par exemple, s'est 
atténué au profit "d'ensembles carac­
téristiques" ou de caractéristiques 
locales. Mais l'essentiel de l'oeuvre et 
les concepts de base subsistent. Car 
comme le faisait remarquer R. TÜXEN 
(1969) par la valeur holistique de son 
approche du tapis végétal, la phyto­
sociologie est extrêmement plastique et 
sait très bien s'adapter au fur et à mesure 
des évolutions nécessaires et de l ' acquis 
des données nouvelles. 

Les méthodes de Braun-Blanquet 
ont été diffusées dans le monde entier 
grâce en premier lieu à la S.I.G.M.A. et 
à ses fondateurs, puis par les élèves de 
ceux -ci durant plusieurs générations. De 
très nombreux centres de recherches et 
laboratoires universitaires s' y sont égale­
ment attelés. Quelques Instituts spé­
cialisés ont eu l'ambition de poursuivre 
l' oeuvre de la S.I.G.M.A. Le plus notable 
d'entre eux fut celui de la fameuse 
Bundesanstalt für Vegetationskartierung 
de Stolzenau dirigée par R. Tüxen de 
1943 à 1964 et transformée par celui-ci 
à sa retraite en la non moins célèbre "Ar­
beitsstelle für theorische und ange­
wandte Pflanzensoziologie" de Toden­
mann über Rinteln qu'il dirigea de 1965 
à 1981. Le Centre Régional de Phyto­
sociologie de Bailleul (C.R.P.) sous la 

(8)« Races » au sens que lui attribuent MM. 

Ascherson et Grabner. 

Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.I.G.M.A. ... 

responsabilité des Prof. Dr. Dr. h.c. J.M. 
et 1. Géhu et siège de la Fédération 
internationale de phytosociologie, s' y 
emploie depuis plus d'un quart de siècle. 
C'est également le cas ces dernières 
années pour le C.I.F. (Centro 
Internacional Fitosociologia) de Madrid, 
créé par le Prof. Dr. Dr. h.c. S. Rivas­
Martinez. 

Depuis les débuts de la phytoso­
ciologie sigmatiste, d'innombrables 
unités de végétation ont été décrites et 
nommées à travers le monde, dans 
certains pays et continents plus que dans 
d'autres, bien évidemment. Viennent en 
tête actuellement les pays de l'Europe 
centrale et de l'Europe méditerranéenne 
occidentale, ainsi que le Japon. Rien que 
pour la France, à titre d'exemple, on 
compte aujourd'hui plus de 7 000 
publications inspirées des méthodes 
phytosociologiques braun-blanquetistes. 
Et le travail d'inventaire n' est pas achevé. 
Dans une telle exubérance du développe­
ment d'une science si nécessaire à la 
bonne compréhension de notre envi­
ronnement biologique, le risque de 
"chaos" est malheureusement trop 
certain. BRAUN-BLANQUET (1950) lui­
même en avait déjà parfaitement 
conscience et l'on parla bientôt du risque 
"d'inflation des unités supérieures de 
végétation". Ce risque s 'est accru encore 
avec l'affinement méthodologique 
contemporain des études phyto­
sociologiques. li est pour cela plus que 
jamais nécessaire de poursuivre dans la 
voie tracée par Braun-Blanquet des dis­
cussions internationales dans le cadre de 
colloques, de rencontres et de travail en 
commun pour l'élaboration des 
prodromes nationaux et continentaux. Il 
faut aussi poursuivre et améliorer 
l'élaboration d'un code de nomenclature 
efficace et réaliste dont Braun-Blanquet 
avait aussi souligné la nécessité. 

BRAUN-BLANQUET tablait également 
pour assurer la stabilité de ses unités sur 
"les fiches de fidélité des espèces" à une 
communauté donnée. De telles fiches 
élaborées à partir des années 1960 
existent dans les archives de la 
S.I.G.M.A. Les moyens modernes de 
l'informatique offrent aujourd'hui la 
possibilité de gérer efficacement et 
rapidement ce geme de problème. 

On a parfois reproché à la phyto­
sociologie braun-blanquetienne, prin­
cipalement en expression francophone 
et à la suite des critiques de EGGLER 
(1954), son "dogmatisme rigide". 
L'ensemble de l'oeuvre accomplie, pour 
qui la connaît, démontre en fait l'inver­
se, la rigueur typologique d'une science 
naturelle étant une qualité et non un 
défaut. 

L'un des dangers encourus de nos 
jours par la phytosociologie est plutôt 
d'un autre ordre, bien dénoncé par 
PIGNATTI dès 1975, qui est celui de la 
tendance excessive à l'abstraction et au 
formalisme, "résultat d'une perception 
dualiste de la réalité" alors que "l'examen 
phytosociologique de la végétation ne 
peut procéder que de manière holistique". 

L'abus des traitements informati­
ques sur des bases trop exclusivement 
floristiques et souvent incertaines ou 
imprécises, les dérives systématiques 
synusiales un demi siècle après 
l'abandon des théories de Lipmaa sur 
l'autonomie des strates de végétation, 
les classifications effectuées après un tri 
arbitraire des espèces en fonction de leur 
forme biologique, les interprétations plus 
juridiques que taxonomiques de règles 
de nomenclature imprécises ... , sont 
parmi les dangers susceptibles de 
"déconnecter" les résultats des recher­
ches phytosociologiques de la réalité du 
terrain et sont à ce titre à considérer 
comme des pratiques étrangères aux 
concepts fondamentaux de la phyto­
sociologie de Braun-Blanquet. 

3) Le Maître à penser de la syné­
cologie moderne 

Il est très significatif de constater 
que le mot synécologie est fréquemment 
utilisé par Braun-Blanquet dans 
beaucoup de ses travaux, notamment 
dans ceux de la période de mise en place 
et des développements des concepts 
fondamentaux de sa théorie. Il est aussi 
souvent, sinon plus souvent usité que 
celui de phytosociologie ou de sociologie 
végétale, termes qu'affirme princi­
paIement le vocabulaire. 

Les ouvrages fondamentaux de 
Braun-Blanquet, les "Pflanzenso­
ziologie" dans leurs diverses versions et 
traductions, sont à l'évidence bien plus 
des livres d'écologie végétale et de 
synécologie que de phytosociologie 
purement descriptive. Ce sont en fait les 
premiers véritables traités d ' écologie 
végétale et encore aujourd 'hui parmi les 
meilleurs. Si l'on se réfère à la troisième 
et classique édition (BRAUN-BLANQUET 
1964) de cette oeu vre, on pourra constater 
que la partie de phytosociologie descrip­
tive et systématique de l'oeuvre n'oc­
cupe que 200 pages environ sur un total 
de plus de 800, soit à peine le 1/4 alors 
que les chapitres de synécologie (tant 
mésolosogique qu'éthologique) en 
comprennent plus de 400, les 200 
dernières pages traitant de syndyna­
mique, de synchronologie, de syncho­
rologie et de cartographie de la végé­
tation. Si les fondements de sa méthode 
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sont floristiques et statistiques, puisque 
c'est la combinaison des espèces 
présentes en une station donnée qui 
révèle globalement de façon fiable les 
caractéristiques du milieu, et que seules 
ces combinaisons d'espèces sont utilisa­
bles pour une construction typologique 
objective, pour autant Braun-Blanquet, 
dans la priorité donnée aux faits floristi­
ques, n'a jamais négligé les facteurs 
écologiques et historiques qu ' il sait 
déterminants . Encore une fois, la lecture 
des attendus préliminaires de sa thèse 
sont de ce point de vue très clairs. Il yest 
nettement dit qu' "une étude approfondie 
des associations ne peut plus se borner à 
l'inventaire floristique. Elle devra 
nécessairement tenir compte de l' en­
semble des phénomènes synécologiques 
et envisager chaque association à tous 
les points de vue. La partie descriptive 
doit être suivie d' une partie écologique 
comportant l'énumération des formes 
biologiques, du milieu biologique ... On 
traitera ensuite la synécologie géogra­
phique et enfin la synécologie génétique 
qui doit faire comprendre l'origine et 
l'évolution du groupement". 

De façon explicite à ce sujet, DE 
BOLOS (1982) écrit dans son éloge 
"Braun-Blanquet ne s'est pas limité à la 
description floristique des groupements 
végétaux. Il n'aurait pas voulu que la 
phytosociologie devienne une lourde 
énumération de noms d'espèces et de 
groupements, sans autre contenu. Pour 
lui, les unités phytosociologiques bien 
définies sont simplement le cadre qui 
permet de s'approcher de la connais­
sance des faits fondamentaux de la vie 
végétale en société. li s' est toujours 
efforcé d'arriver le plus possible à la 
compréhension de la structure, du 
fonctionnement et de l'écologie des 
groupements ainsi que de leur dyna­
misme". 

Faut-il aussi rappeler les travaux 
fondamentaux et décisifs pour la 
compréhension des relations soli 
végétation, effectués par BRAUN­
BLANQUET en collaboration avec les 
pédologues JENNY (1926) puis PALMANN 
et BACH (1954) ou encore les recherches 
sur les conditions microclimatiques 
stationnelles des associations. Il publiera 
même un "Abrégé de l'analyse physique 
du sol à l'usage des botanistesforestiers 
agriculteurs" qui annonce les ouvrages 
de pédologie à venir. 

Diverses publications de cette na­
ture, telle celle intitulée "l'eau et l'air du 
sol dans l'association à Deschampsia 
media et Brunella hyssopifolia" (Comm. 
S.LO.M.A. n° 10) ou encore "Influence 
de la lumière sur la répartition locale 

des espèces de quelques associations 
méditerranéennes" (Comm. S.LO.M.A. 
n° 62) témoignent du même souci de 
connaissance synécologique étayée de 
mesures. 

En fait , la notion même d'espèce 
caractéristique telle qu'elle est définie 
dans les pages introductives déjà citées 
de la thèse de 1915 recoupe parfaitement 
et même permet de préciser celle des 
espèces biotest si utilisées de nos jours. 
Et c' est bien à partir du moment où la 
combinaison floristique des 
groupements végétaux est située dans 
des conditions précises de facteurs 
environnementaux , physiques et 
biologiques, que la typologie floristique 
statistique de Braun-Blanquet prend 
aussi valeur de typologie synécologique 
et par conséquent, permet une approche 
et une définition objective des habitats. 
La typologie moderne des biotopes, 
Corinne biotope, Natura 2 000, par 
exemple, est donc l'héritière directe de 
la typologie phytosociologique braun­
blanquetienne à la condition que celle-ci 
ne soit pas conduite de façon schématique 
et dans l'ignorance des faits écologiques 
et des mesures stationnelles. 

Dans cet ordre d' idées figure la 
"Clef écologique pour déterminer les 
classes, ordres et alliances phytoso­
ciologiques du midi méditerranéen" 
(Comm. S.LO.M.A. nO 132). 

Jean LEBRUN (1975) écrit aussi à 
propos de Braun-Blanquet "considéré 
à juste titre comme le fondateur d'une 
école de phytogéographie, n'est-il point 
devenu un des maîtres à penser les plus 
écoutés et les plus influents de la 
synécologie moderne? 

Les divergences initiales, voire 
même les querelles opposant les tenants 
enthousiastes de telle ou telle autre façon 
de faire, se sont singulièrement 
estompées ou calmées en découvrant 
l ' essentiel qui est l'analyse et la 
connaissance des biocoenoses". Et de 
poursuivre un peu plus loin "les 
objections nombreuses, les controver­
ses vives, les tentatives stériles, elles­
mêmes, sont à porter au crédit de cette 
oeuvre immense. Elles ont affiné, muri 
et solidifié les concepts; elles ont 
diversifié et enrichi les méthodes; elles 
forcent à reprendre sans cesse les idées, 
à les confronter aux réalités, à les 
développer à la mesure des progrès. Tout 
cet acquis biocoenotique s'intègre par­
faitement à l'étude rationnelle des 
écosystèmes telle qu'admise actuel­
lement". 

De fait, comme en témoignent de 
nombreux travaux, les mesures éco­
systémiques les plus riches d' ensei­
gnement, les évaluations de biomasse, 

de minéralomasse, de flux énergétique, 
de productivité les plus significatives et 
extrapolables, sont bien celles effectuées 
au sein même d' unités phytosociolo­
giques correctement définies. 

Par ailleurs, en digne élève de 
Charles Flahault dont on connaît la 
volonté qu 'il eut d' appliquer au mieux 
des besoins de l'homme les connais­
sances scientifiques, et dont on sait 
l'importance de l'oeuvre effectuée en 
matière de reboisement du Midi, J. 
Braun-Blanquet eut aussi le souci 
permanent de l'application de la phy­
tosociologie et de ses données syné­
cologiques. Bon nombre de publications 
de la S.I. O.M.A. concernent, en effet, de 
multiples aspects de la phytosociologie 
appliquée. Dès 1930 (Comm. S.LO.M.A. 
n° 4), comme plus tard dans l'après­
guerre (Comm. S.LO.M.A. nO 102, 116, 
151), il attire l'attention sur l'importance 
pratique de la phytosociologie et les 
exemples concrets se succèdent, 
concernant la sylviculture (Comm . 
S.LO.M.A. nO 35), l' aménagement d' un 
aéroport (Comm. S.I.O.M.A. n° 88 b), 
l'agriculture, la praticulture, la 
conservation de la Nature .. . 

Enfin, "la cartographie est tout na­
turellement le meilleur mode de re­
présentation des faits utiles en ces 
matières" rappelle Jean LEBRUN (1975). 
"Très vite Braun-Blanquet s' est intéressé 
à cet aspect de la recherche sur le terrain" . 
On se souvient, en effet, qu'un local 
spécial de la propriété du Chemin Pioch 
de Boutonnet, sous le nom de "Salle de 
cartographie", était consacré plus parti­
culièrement à ce travail, et qu'une 
exposition retraçant l'histoire des cartes 
de végétation, fut installée dès 1938. 
"Mais ce n'est qu'en 1943 avec l'active 
coopération du regretté Prof. L. 
Emberger et l'appui du Centre national 
de la recherche scientifique de France 
que fut réellement fondé le Service de la 
carte des groupements végétaux. Tout le 
monde connaît à présent l'extension 
considérable qu'a pris la cartographie 
phytosociologique un peu partout dans 
le monde et ses applications multiples. 
Encore une semence qui a engendré un 
arbre bien vigoureux !". 

On en regrettera d' autant plus l'ar­
rêt prématuré de ce projet français de 
cartographie des groupements végétaux 
au profit d' une cartographie physiono­
mique bien moins utile de divers points 
de vue et plaçant notre pays très en 
retrait, là aussi, des réalisations d'autres 
pays voisins et dont on supportera 
longtemps les pénalisations. 
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L'HISTOIREDELAS.I.G.M.A. (1930-
1980), 

UN DEMI-SIÈCLE DE RAYONNE­
MENT SCIENTIFIQUE INTERNA­
TIONALÀ MONTPELLIER 

La Station Internationale de Géo­
botanique Méditerranéenne et Alpine 
fut fondée en 1930 à l'initiative du Dr. 
W.c. De Leeuw (Pays-Bas) et du Pro­
fesseur R. Combes (Paris) peu de temps 
après que, sur la suggestion de Madame 
Gabrielle Braun-Blanquet, Sir Patrick 
Geddes, fondateur du Collège des 
Écossais à la Colombière, au plan des 
quatre Seigneurs, près de Montpellier, 
ait mis à la disposition de J. Braun­
Blanquet et de ses élèves, désormais 
trop à l' étroit dans l 'Institut de Botanique 
de J. Pavillard, le premier étage du nou­
veau bâtiment de cette institution 
construit en pleine garrigue. 

Juridiquement, la S.I.G.M.A. est 
une association sans but lucratif du type 
loi de 1901 dont l'assemblée constituante 
eut lieu le 26 août 1930 lors du congrés 
international de botanique de Cambridge. 
Le Conseil d'administration interna­
tional était constitué en 1930 par les 
personnalités suivantes: Dr. J. Braun­
Blanquet (Montpellier), Prof. 
J. Cantacuzène (Bucarest), Prof. 
R. Combes (Paris) , Prof. P. Geddes 
(Montpellier), Prof. J. Klika (Pra­
gue), Dr. W.c. De Leeuw (Bilthoven), 
Prof. R. Maire (Alger), Prof. P. Pascher 
(Prague), Prof. T. Siivulescu (Bucarest), 
Prof. H. Schinz (Zürich), Prof. A. C. 
Tansley (Oxford). 

Le Président était: P. Pas cher. 
Le Secrétaire général: 
w. C. De Leeuw. 
Le Trésorier: R. Combes. 
Le Directeur: J. Braun-Blanquet. 
Le Conseil d ' administration 

(nommé à l'époque Comité interna­
tional) était complété par un ensemble 
de Comités nationaux chargés d ' agir 
dans les pays respectifs: 

Comité français , Président: 
J. Pavillard (Montpellier). 

Comité néerlandais, Président: 
F. Went (Utrecht). 

Comité allemand, Président: 
R. Tüxen (Hannover). 

Comité tchécoslovaque, 
Président: J. Klika (Prague). 

Comité autrichien, Président: 
F. Von Faber (Vienne). 

Les buts déclarés de l' association 
étaient: 
"- de développer et de propager les 

Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.I.G.M.A . ... 

méthodes modernes d ' étude de la 
végétation aux points de vue f1oristi­
que, écologique et génétique; 

- de faire connaître la portée pratique de 
ces méthodes pour la sylviculture et 
l'économie rurale (traitement des 
prairies et des pacages, utilisation des 
terres incultes, fixations des éboulis, 
des dunes ... ); 

- de contribuer à l'exploration 
géobotanique et phytosociologique de 
la région méditerranéenne et des systè­
mes montagneux qui la bordent" (DE 
LEEUW et PASCHER 1931). 

Le financement de l'association 
était essentiellement assuré par la 
location annuelle de places de travail 
pour stagiaires. 

Les efforts combinés des Comités 
nationaux et internationaux et no­
tammentde W.C. De Leeuw, aboutirent 
dès le début à la location de onze places, 
par diverses institutions de plusieurs 
pays. BRAuN-BLANQUET(1968) donne la 
liste suivante de ces premiers 
souscripteurs: 

"Département de l'Intérieur Suisse. 
-Curatorium delaDonation Claraz (Prof. 
H. Schinz, Zürich). -Institut de botanique 
systématique de l' Université de Zürich. 
-Gesellschaft deutscher Naturforscher 
und Àrzte. -Deutsche Naturschützer. -
Tchécoslovaquie, Département de l'Ins­
truction publique. -Académie tché­
coslovaque d ' Agriculture. -Indes 
anglaises, Comité indien. -Pays-Bas, 
Comité néerlandais. -Pologne, Dé­
partement de l'Instruction publique (par 
l'intermédiaire de la Société botanique 
de Pologne, W. Szafer). -Roumanie, 

Département d'Agriculture, par l'in­
termédiaire de l'Institut botanique de 
l'École supérieure d 'Agriculture (T. 
Siivulescu)" . 

La vente par abonnement des pu­
blications de la S.I.G.M.A. dont la série 
débuta en 1930 apportait quelques 
ressources complémentaires qui, dans 
l'ensemble, restèrent toujours très 
maigres. 

Le tableau de l'évolution des fi­
nances de la S.I.G.M.A., extrait du livre 
des comptes-rendus des assemblées 
générales de 1931 à 1938 nous en donne 
une bonne idée. La moyenne des 
ressources annuelles durant cette période 
se situe autour de quelque 38000 F. 
Pour se faire une idée par rapport aux 
francs actuels, les tables de conversion 
de l' INSEE indiquent, compte-tenu des 
dévaluations et du nouveau franc, un 
coefficient multiplicateur moyen de 
l'ordre de 3,3; autrement dit, le budget 
moyen de la S.I.G.M.A. des années 30 
était de quelques 125 000 de nos francs 
actuels. 

Sans doute toutes les catégories de 
dépenses n'ont-elles pas évolué de la 
même façon. C'est ainsi que les dé­
penses de secrétariat évaluées pour 1934 
à 6 000 F (soit environ 20 000 F) ne 
couvriraient pas aujourd' hui , charges 
comprises, trois mois de travail! 

On ne peut cependant s'empêcher 
de mettre en relation ce budget avec 
l'oeuvre accomplie et le rayonnement 
international de l'institution et d'évo­
quer la misère des conditions de travail 
des chercheurs les plus géniaux dont 
furent aussi Pasteur et les Joliot-Curie 
par exemple, eux-aussi sporadiquement 

Tableau du budget de la S.I.G.M.A. de 1930 à 1938 

Budget prévisionnel Budget réalisé 

(balance recettes/dépenses) 

193O - 16316,60 FF 

1931 33400,00 FF (0) 33 123,63 FF 

1932 30000,00 FF 37629,04 FF 

1933 28000,00 FF 48059,89 FF 

1934 38000,00 FF 47619,12 FF 

1935 32 OOO,OQ FF 37232,93 FF 

1936 30000,00 FF 44075,75 FF 

1937 30000,00 FF 39430,22 FF 

1938 37500,00 FF ( ? ) 

(?) Le cahier des comptes-rendus d'assemblée n'est plus remplis après 1938 

probablement en raison des événements internationaux. 

(0) La correspondance en francs d'aujourd'hui (1997) est obtenue en multipliant 

par le coefficient 3,3 (Sources INSEE). 
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"aidés" par quelques actions de mécénats 
complémentaires. 

Pour cette histoire de la S.I.G.M.A., 
nous avons puisé dans diverses 
publications dont notamment celles de 
BRAUN-BLANQUET (1968) lui-même. Les 
archives de la S.I.G.M.A. , désormais 
déposées à Bailleul, ont été aussi utilisées 
pour une part. 

Le lecteur intéressé par plus de 
détails pouna se référer aux rapports 
annuels ou pluriannuels sur l'état de la 
S.LG.M.A. qui ont été publiés dans la 
série des communications de la 
S.I.G.M.A. de 1931 à 1973. 

La S.I.G.M.A. se développe suc­
cessivement dans deux emplacements 
différents: 

- le Collège des Écossais, à la 
Colombière, plan des quatre Seigneurs 
l'héberge de 1930 à 1937; 

- la propriété du Chemin du Pioch 
de Boutonnet mieux connue, sera son 
siège de 1937 jusqu' à la fin. 

1) La S.I.G.M.A. du Collège des Écos­
sais (1930-1937) 

Le premier rapport d' activités de la 
S.I.G.M.A. (DE LEEuw et PASCHER 1931) 
est très instructif sur les débuts de 
l'association au Collège des Écossais. 

"L' installation de la Station fut 
commencée au mois de mai, mais ce 
n' est guère qu ' en octobre que nous 
pûmes en prendre possession. 

Pendant la période d' installation, 
l' aide de Mme Braun-Blanquet nous fut 
d'un grand secours. Au courant du mois 
d'octobre, M. le docteur H. VOLK nous a 
beaucoup aidé. Nous leur en sommes 
très reconnaissants, ainsi qu ' à Mlle Dr. 
Kümmel, M.le Dr. Venema, M.H. Meier 
et M.F. Bharucha, travailleurs à la 
Station. 

Les locaux comprennent une salle 
très spacieuse, à six fenêtres, une grande 
galerie à neuf fenêtres et une petite 
chambre noire. Le tout est pourvu du 
chauffage central et de la lumière 
électrique; l'eau courante est promise 
pour l' année prochaine. Le bâtiment est 
situé sur un point assez élevé, d'où l'on 
peut contempler un large panorama 
s'étendant de la mer aux montagnes des 
Cévennes (Aigoual, 1 567 m). Immé­
diatement autour de la Station s' étale la 
ganigue, avec une végétation très riche, 
et, un peu plus loin, la masse sombre de 
la grande forêt de Fontfroide". 

BRAUN-BLANQuET (1968) lui-même 
relate l' installation de la S.LG.M.A. au 
Collège des Écossais et se réjouit de la 
rapidité du développement des 
recherches effectuées "À peine installés 
dans les nouveaux locaux, toutes les 

places de travail se trouvaient occupées". 
·'Les études poursuivies touchaient 

la systématique, la phytosociologie, la 
biologie (dissémination), l'histoire de la 
flore , l' analyse pollinique, la pédologie 
en rapport avec la phytosociologie, la 
sylviculture, la protection de la nature". 

Le fameux article de BRAUN ­
BLA QUET (1968) sur "l'école phyto­
soc io logique Züricho-Montpelliéraine et 
la S.I.G.M .A." nous informe plus 
complètement sur la vie et les résultats 
de cette période d'expansion de la 
S.I.G.M.A. où se multiplient les travaux 
courants, les sessions de tenain suivies 
ou organisées toujours dans une optique 
phytosociologique, les thèses élaborées, 
les réunions à travers l'Europe, les 
Sessions particulières à la S.I.G.M.A., 
le travail des Prodromes, les rencontres 
et les visites des botanistes dont le nom 
est resté dans la littérature, tels P. Allorge, 
Humbert, Gaume, Tallon, R. Molinier 
pour la France, Firbas, Aichinger, Borza, 
Pawlowski pour d' autres pays. 

"À la S.I.G.M.A. - écrit BRAUN­
BLANQUET - le nombre des travailleurs 
allait en augmentant. En 1936, il avait 
dépassé la vingtaine et comprenait des 
françai s (9) , suisses (4), allemands (2), 
un autrichien, belge, hollandais, japo­
nais, iranien, polonais, yougoslave, 
tchécoslovaque, américain des USA, 
ensemble polyglotte qui cependant 
s'entendait parfaitement. La durée du 
séjour de chacun variait entre quelques 
semaines et plusieurs années". 

Parmi les stagiaires de cette épo­
que, H. Ellenberg allait devenir l'un des 
écologues les plus réputés. 

Bientôt (1935) furent soutenues et 
parurent les premières thèses doctorales 
de l'École de la S.I.G.M.A. Entr'autres 
celles de Mademoiselle E. Soroceanu 
sur les pelouses méso-xérophiles de la 
plaine languedocienne, de R. Molinier 
sur la Provence occidentale, de A. 
Quantin sur le Jura méridional , de 
J. Giroux sur les Éricacées languedo­
ciennes. 

En 1937, déjà une soixantaine de 
travaux avaient été distribués dans la 
fameuse série des "Communications de 
la S.I.G.M.A.". 

Le livre des visiteurs et des pré­
sences exumé des archives déposées à 
Bailleul donne quelques infonnations 
objectives, même si ce genre de do­
cument n'est jamais exhaustif, sur le 
flux des chercheurs attirés par la 
S.I. G .M.A. Le nombre de signatures par 
année est de 17 pour 1930,47 pour 1931 , 
33 pour 1932, 50 pour 1933, 53 pour 
1934, 27 pour 1935, 31 pour 1936. 

Parmi ces signatures, de nombreux 
noms connus dans la littérature géo-

botanique: H.J. Venema, R. Molinier, 
A. Hilitzer, F. Ochsner, T. Savulescu, E. 
Frey, Schwickerath, F.R. Barucha, A. 
Beauverie, H. Eilenberg, J. Susplugas, 
1. Giroux, 1. Vlieger, J. Schmithüsen, R. 
Tüxen, 1. Adriani, C. Killian, J. Klika, 
M. Moor, W. Koch, W.H. Diemont, A. 
de Bannes-Puygiron, 1. Walas, P. Muller, 
R. Zitti, M. Wraber, M. Guinochet, M. 
Simonet, R. Mosseray, P. Font-Quer. .. 

De façon quelque peu plaisante, il 
est même possible de suivre la canière 
des fidèles de la Station sur le livre de 
présences, telle celle d'A. Quantin qui 
indique successivement: 
- en mai 1931 : Caporal chef A. Quantin, 

28è génie CRT Montpellier; 
- en février 1932: Monsieur A. Quantin, 

St Rambert en Bugey (Ain); 
- en décembre 1933: A. Quantin, licencié 

es sciences, St Rambert; 
- en octobre 1935: A. Quantin, Docteur 

es sciences, St Rambert; 
- en mars 1937: A. Quantin, Docteur es 

sciences, Professeur de lycée, Auxene; 
- en décembre 1938 et décembre 1945: 

A. Quantin, Professeur au Collège de 
Luxeuil les Bains. 

- en mai 1965: Quantin André, Pro­
fesseur de botanique appliquée et de 
pédologie, Institut des Sciences 
naturelles de Besançon, (ville univer­
sitaire où par parenthèses le signataire 
de ces pages enseigna aussi la botani­
que, mais à la Faculté de médecine de 
1961 à 1968). 

Ce rayonnement ne va pas sans 
poser bien évidemment quelques 
problèmes et BRAuN-BLANQuET (1968) 
d' écrire: 

" ... tout succès a son ombre, l ' épa­
noui ssement _de l'École Züricho­
Montpelliéraine n'allait pas sans éveiller 
des jalousies et même des critiques, 
parfois peu sincères ... ". DEBoLOs (1982) 
précise "Braun-Blanquet n'était pas très 
ami de la polémique et il ne s'est guère 
soucié des critiques injustifiées". 

En fait, certaines "difficultés fran­
çaises" vinrent notamment des "Tropi­
cali stes" pour lesquels à l'époque la 
méthode floristique ne paraissait pas 
applicable aux fonnations pluviales dont 
la flore n'était pas connue. Dans l' après­
guene, l 'école belge du Congo démontra 
brillamment le non fondé de ces 
réticences. 

Pendant toute cette première pé­
riode, les fondements de la phyto­
sociologie moderne s' affirment clai­
rement dans des réunions internationales 
suscitées par la S.I.G.M.A. que celle-ci 
sait utiliser pour diffuser ses principes et 
méthodes. 

En 1931 , la résolution dite de Ba­
nyuls lors de l'excursion internationale 

21 
C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 



22 Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.I.G.M.A . ... 

La S.I.G.M.A. au milieu du Quercetum ilicis à la Colombière 1934. 

Station Internationale de Géobotanique Meditérranéenne et Alpine (S.LG .M.A.) rue du Pioch de Boutonnet. 
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dans les Pyrénées orientales propose: 
"1 - d' établir une liste complète des 

travaux décrivant des unités phy­
tosociologiques; 

2 - d'accepter une nomenclature 
phytosociologique uniforme; 

3 - de donner la répartition géo­
graphique des groupements reconnus; 

4 - de créer un Prodrome des 
groupements végétaux; 

5 - de cartographier l'aire des 
groupements et d'établir des cartes 
floristico-phytosociologiques régi onales 
à différentes échelles". 

Programme qui reste toujours 
d'actualité! 

C'est le 6 mai 1933, après la 4ème 
session de la S.I.G.M.A. tenue en 
Sorbonne dans le laboratoire du Prof. 
R. Combes que le Comité du Prodrome 
présidé par P. Allorge devait rejeter la 
proposition de Lippmaa (Tartu) de 
considérer chaque strate d'un 
groupement végétal pluristrate comme 
association indépendante. Refus motivé 
très clairement par PAVILLARD (1936) 
ultérieurement. C'est ce même Comité 
qui jeta les premières bases de la 
nomenclature phytosociologique (Mo­
RAYEC 1965). 

La série des célèbres "Prodromes 
des groupements végétaux", fruit de la 
collaboration internationale, débutera 
dès cette année 1933 avec le fascicule 1 
consacré aux "Ammophiletalia et 
Salicornietalia medit." et se poursuivra 
jusqu'en août 1940, date de la parution 
du fascicule 7 qui traite de la "classe 
Cisto-Lavanduletea" . 

La mort inattendue en 1932 de Sir 
Patrick Geddes et le non renouvellement 
du bail devait mettre un terme aux 
activités de la S.LG.M.A. dans le cadre 
du laboratoire de la Colombière et 
l'obligea à quitter les lieux en 1937. 

2) La S.I.G.M.A. du Chemin du Pioch 
de Boutonnet (1937-1980) 

"Un autre logement fut trouvé" nous 
informe BRAUN-BLANQUET (1968) "dans 
une ancienne habitation rurale au Nord­
Estde la ville, maison de style Louis XVI 
et grand parc. Le transfert eut lieu en 
1937. Cette acquisition n'aurait pas pu 
se faire sans l'appui financier généreux 
de mon ami de jeunesse et compagnon 
de maintes courses botaniques Fritz 
Allemann von Albertini, chef d'une 
importante firme égyptienne. Grâce à 
son aide, la station a pu continuer ses 
travaux sans heurt". 

On trouve les traces des conditions 
de cette acquisition dans les délibéra­
tions de l'assemblée générale de la 
S.I.G.M.A. de l'année 1937. 

"L'installation dans les nouveaux 
locaux et leur arrangement furent en 
bonne partie l' oeu vre de Madame Braun­
Blanquet. Dans une grande salle de 
l'annexe fut arrangée une exhibition de 
cartes phytosociologiques de tout âge, 
démontrant l'évolution de la cartographie 
géobotanique depuis 1640 ainsi que des 
profils de sols typiques artistement 
coloriés par H. Eilenberg. Le parc de la 
S.L G .M.A. se prêtait fort bien aux expé­
riences géobotaniques ... ". Des carrés 
permanents y furent même établis dans 
la partie laissée sauvage pour la vérifi­
cation du climax local (GLAVAC 1963). 

C'est dans ces lieux enchanteurs, 
monuments historiques et écrin de ver­
dure, quene peuvent oublier ceux qui les 
fréquentèrent ne serait-ce qu'une fois, 
que se déroule la vie de la S.LG.M.A. 
jusqu'à la fin selon plusieurs phases, 
d'apogée avant guerre, de "nuit" durant 
la guerre, de renaissance et de plénitude 
dans l'après-guerre, puis hélas de déclin 
et de disparition. 

a) L'apogée des années 1937-1939 

Les nouveaux locaux bien aména­
gés, spacieux et fonctionnels dans un 
cadre admirable proche du centre ville 
facilitent les passages et séjours qu'at­
tirent le rayonnement accru de la 
phytosociologie Züricho-Montpellié­
raine. 

Le livre d'or porte, pour 1937, 67 
signatures et 80 pour 1938, notamment 
en raison de passages d'excursionnistes 
divers, soit un nombre double de celui 
des années précédentes. Par contre, 
l'accumulation des menaces de guerre 
fait tomber le nombre enregistré des 
visites et stagiaires pour 1939 à 12 
seulement. 

Parmi tous ces visiteurs, beaucoup 
de noms bien connus pour les phyto­
sociologues: A. Quantin, G. Nétien, F. 
Vlieger, A.M. Paucii, M. Guinochet, H. 
Wagner, L. Emberger, G. Sissingh, J. 
Pavillard, R. Molinier, Giroux, J. 
Susplugas, 1. Caries, J. Klika, A. Borza, 
R. Tüxen, E. !opa, J. Walas, P. Dan­
sereau, G. Pottier-Alapetite, 1. Lebrun, 
M. Wraber, G. Wendel berger, M. 
Sauvage, V. Westhoff. 

Durant cette période, le nombre 
des publications de la S.I.G.M.A. 
s'accroît significati vement passant du 
nO 52 à celui de 71. Plusieurs thèses 
redevables de la fréquentation de la 
S.I.G.M.A. sont soutenues, notamment 
celle de GUINOCHET (1938) sur la 
végétation de l'étage alpin dans le Bassin 
supétieurde la Tinée (Alpes maritimes). 

La S.I.G.M.A. organise aussi des 
activités de terrain, des sessions d'étude 

chaque été dans les Alpes et une 
excursion inoubliable en Corse au 
printemps 1938. 

b) La période noire de la guerre (1940-
1945) 

L'été 1939, lors de séjours en Haute 
Engadine "la phytosociologie avait été 
appelée à contribuer au camouflage des 
défenses militaires établies sur les cols" 
écrit BRAUN-BLANQUET (1968). "Dans 
l'impossibilité de se procurer dans le 
commerce des espèces végétales aptes à 
germer à des altitudes élevées, la défense 
militaire (s uisse ), s'adressait aux maîtres 
d'écoles botanistes qui, avec leurs élèves 
s'appliquaient à récolter sur place des 
graines de plantes alpines pouvant ser­
vir au camouflage". 

A peine rentrés, poursuit Braun­
Blanquet, "la S.LG.M.A. était alors à 
son apogée, la bombe hitlérienne éclata, 
bouleversant maints projets et coupant 
court nos relations avec l'étranger. 
L'obligation de s'adapter à de nou velles 
conditions de vie s'imposait". 

"Entravés dans nos mouvements, 
les sorties devenant de plus en plus 
difficiles, fortement menacés de la 
réquisition du parc et des locaux, on a du 
se replier sur soi-même. Notes et 
observations furent ordonnées et 
rédigées; on s'efforçait de maintenir 
encore le contact entre les rares bota­
nistes restés surplace ou venus se réfugier 
dans le Midi. 

Parmi les hôtes et stagiaires J. 
Susplugas, enseignant la botanique à la 
faculté de Pharmacie, terminait sa thèse. 
S. Tregubov, ingénieur forestier, rédi­
geait son étude sur les forêts vierges 
d'une montagne yougoslave; M. Li Wen­
Ann et Tchou Yen-Tcheng, étudiants 
chinois, étaient venus de Lyon. Ce 
dernier profitait de son séjour à la 
S.I.G.M.A. pour entreprendre des 
recherches sur les forêts riveraines du 
Bas-Languedoc. 

Madame Pottier-Alapetite de la 
Faculté des Sciences deBesançon, venue 
s'abriter avec ses deux filles, terminait 
la rédaction de son mémoire sur la 
végétation du Jura central, imprimé en 
1945. De Litardière, professeur de 
botanique à l'Université de Grenoble, 
jugeait cette étude "un travail extrême­
ment poussé, riche en observations et 
qui, malgré les recherches si fâcheuse­
ment interrompues, constitue une 
magnifique thèse". 

Les derniers botanistes venus d'au 
delà des frontières étaient P. Meyer, 
Inspecteur forestier suisse, occupant la 
place subventionnée par la Confédé-. 
ration helvétique et J. Louis, officier de 
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l'Armée belge qui, annoncé offi­
ciellement avant l'invasion de la Bel­
gique, devait prendre la place louée par 
son pays. Il arrivait maintenant avec son 
régiment replié à Saint-André-de-Saint­
Gonis. Grâce à la compréhension de ses 
chefs, ce confrère si sympathique a pu 
profiter largement de nos facilités de 
travail pendant tout son séjour forcé 
dans le Midi. 

Au milieu du bouleversement 
général la S.I.G.M.A. restait ainsi un 
petit ilôt de labeur scientifique". 

Le livre d'or des visiteurs reflète 
bien évidemment ces conditions dif­
ficiles. Si l'on note encore 16 signatures 
en 1940 dues à divers réfugiés 
notamment, il n'yen a plus que 4 en 
1941,9 en 1942, 8 en 1943,9 en 1944 
mais déjà 17 en 1945. Ce sont essen­
tiellement des habitants de la ville ou de 
régions proches. 

BRAUN-BLANQUET (1968) se plaît à 
remercier plusieurs responsables locaux 
et divers universitaires qui surent lui 
apporter une aide efficace en ces temps 
d'autant plus difficiles pour la 
S.I.G.M.A. qu'elle était coupée de ses 
financements extérieurs. Parmi ces 
personnalités, il cite notamment le 
Recteur Sarrailh, les Doyens Astruc et 
Mathias, les Professeurs Emberger, 
Giroux, Juillet, Pavillard, Susplugas, les 
Conservateurs des eaux et forêts Max 
Nègre et Prioton. 

BRAUN-BLANQUET évoque aussi un 
resserrement des relations avec la 
Sorbonne et le Muséum d'Histoire 
Naturelle de Paris. 

Mais il y eut aussi quelques visites 
de l'occupant, spécialement de scien­
tifiques ayant fréquenté la S.I.G.M.A. 
avant guerre. Le cas le plus notable est 
celui de R. Tüxen, fervent de l'école 
Züricho-Montpelliéraine dès l'avant­
guerre, qui, profitant d' une période 
d'inspection sur les côtes françaises où 
il devait étudier les possibilités de 
camouflage des défenses du "Mur de 
l'atlantique" en appliquant les données 
de la potentialité naturelle de la végé­
tation (information orale recueillie par 
le signataire de ces lignes lors de stages 
à Todenmann) visita la S.I.G.M.A. de 
mai à août 1943. C'est au cours de ce 
séjour que fut réalisée la fameuse 
publication de J. BRAUN-BLANQUET et 
R. TÜXEN "Übersicht der hoheren 
VegetationseinheitenMitteleuropas" qui 
est à l'origine du nom des classes de 
végétation historiques suivantes ou qui 
les précise: Asplenietea rupestria, 
Ammophiletea, Rudereto-Secalinetea, 
Potametea, Littorelletea, lsoëto­
Nanojuncetea, Montio-Cardaminetea, 
Phragmitetea, Scheuchzerio-Caricetea 

Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.I.G.M.A . ... 

fuscae, Salicornietea, Corynephoretea, 
F estuco-B rometea, M olinio-A rrhena­
theretea, Betulo-Adenostyletea, Oxy­
cocco-Sphagnetea, Calluno- Ulicetea, 
Quercetea roboris-sessiliflorae, Vac­
cinio-Piceetea, Alnetea glutinosae, 
Querco-Fagetea. 

Tüxen avait aussi, à cette époque, 
tenté, mais en vain, de rencontrer à 
Marseille R. Molinier qui, lui, ignorait 
le rôle positif joué par Tüxen dans son 
Institut de Hannover, bientôt replié à 
Stolzenau à la suite des bombardements 
alliés, en faveur des botanistes 
prisonniers de guerre. 

La guerre souligna, de diverses fa­
çons, le rôle pratique de la phytoso­
ciologie et de ses applications. Les plus 
intéressantes concernent les possibilités 
de mise en valeur des terres. On en 
trouve plusieurs relations dans les 
publications de la S.I.G.M.A., par 
exemple, en ce qui concerne l'aptitude 
des terres de Camargue à porter des 
cultures d'Arundo donax, pour la 
cellulose dont l'époque avait grand 
besoin. 

L'intérêt économique de ces re­
cherches devait d'ailleurs inciter le 
C.N.R.S . à créer dès 1943 un service de 
cartographie des groupements végétaux 
de la France dirigé par L. Emberger et J. 
Braun-Blanquet. Ce service fut installé 
dans des locaux annexes de la 
S.I.G.M.A. , rue du Pioch de Boutonnet. 

"Une des premières réalisations du 
Centre" écrit BRAUN-BLANQUET (1968) 
"était la publication d'une carte phyto­
sociologique 1/20 OOOè servant de 
modèle. Cette carte, comme celle de la 
Camargue a été levée sous le nez de 
l'occupant" . 

En dépit des difficultés de la guer­
re, les publications de la S.I.G.M.A. 
continuent, les numéros des commu­
nications passant de 72 à 89. Parmi les 
plus notables figurent les thèses de 
A.M. PAucÂ(1941) suries Monts Codru 
et Muma, de S. TREGUBOV (1941) surIes 
forêts vierges des Alpes dinariques, de J. 
SUSPLUG LAS (1942) sur le sol et la 
végétation dans le Haut Vallespir, de G. 
POTTIER-ALAPETITE (1943) sur la 
végétation du Jura central, de J. ADRIANI 
(1945) sur la phytosociologie, la 
synécologie et le bilan d'eau des 
Halophytes. 

c) La S.I.G.M.A. de l'après-guerre. La 
plénitude (1946-1966) 

C'est tout d'abord et avant tout les 
retrouvailles avec tant d 'anciens amis, 
d'élèves isolés, voire en difficulté, dans 
leur pays. Ce sont les fils de la collabora­
tion scientifique internationale acti-

vement renoués. 
Dans son article de 1968, BRAUN­

BLANQUET s'étend longuement sur les 
nouvelles enfin reçues des uns et des 
autres et cite de larges extraits de lettres 
telle celle de Jean Lebrun pour la 
Belgique, informant sur ce que les uns et 
les autres ont vécu et étaient devenus 
durant la guerre, en Pologne, en 
Allemagne, en Hollande, en Scandinavie, 
en Autriche, en Espagne, en Algérie .. . 

Il fallut aussi réintroduire les vain­
cus dans le cercle scientifique. W.c. De 
Leeuw joua là encore un rôle décisif en 
faveur de la phytosociologie européenne. 

Dans cette période de reconstruc­
tion, Braun-Blanquet laisse percer sa 
légitime fierté de constater que beaucoup 
de ses anciens élèves sont devenus 
titulaires de postes universitaires 
importants. 

Par exemple, A. Eig à Jérusalem, J. 
Klika à Prague, J. Walas à Torun, J. 
Louis à Gembloux, Y.T. Tchou à 
Kunming, F.R. Bharucha à Bombay, G. 
Pottier-Alapetite à Tunis, M. Guinochet 
à Alger, R. Molinier à Marseille, A. 
Quantin à Besançon, Giroux et Susplugas 
à Montpellier. .. 

La Station s' était remise des diffi­
cultés de la guerre et de l'après-guerre. 
De nouveau, les travailleurs affluaient, 
comme le montre le tableau des 
fréquentations attestés par le livre d'or 
des Archives qui porte de 1946 à 1949 
plus de 150 signatures dont celles de Cl. 
Mathon, G. Tallon, J. Trochain, P. Du­
chauffour, P. Duvigneaud, R. Breton, P. 
Meyer,R. Nègre,R. Tomaselli, J. Berset, 
P. Ozenda, R. Nordhagen, V. Giacomini, 
J. Barkman, P. Pinto da Silva, G. Deleuil, 
C. Sauvage, G. Long, P. Quézel, Rioux , 
L. Reichling, H. des Abbayes, R. Schnell , 
A. Vernet, T.M. Tadros, R. Bouillenne, 
F. Debazac. 

"L'admission facile, permettant 
de suivre sans certificat enseignements 
et excursions, la possibilité de faire à la 
S.I.G.M.A. des études approfondies 
même en vue des thèses futures atti­
raient maints débutants ... La recherche 
personnelle et les discussions sur le sujet 
à l'étude, les nombreuses excursions, 
l 'étude en commun des problèmes qui se 
posaient sur le terrain, liaient maîtres et 
élèves» BRAUN-BLANQUET (1968) donne 
une longue liste des chercheurs et des 
sujets d'études pour les années 1949-
1952. 

Ce fut la reprise des sessions et 
des réunions internationales dont, par 
exemple, l 'excursion internationale 
phytogéographique en Irlande (1949), 
le congrès international de botanique de 
Stockholm (1950), la session annuelle 
de l'A ssociation internationale de 
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BRAUN-BLANQUETlA, vol. 21, 1997 

phytosociologie à la fameuse «Bundes­
anstalt for Vegetationskartierung de 
Stolzenau», l'excursion internationale 
de phytosociologie en Provence (1958), 
permirent de faire progresser la ph ytoso­
ciologie sigmatiste. 

Pour l'Italie, Braun-Blanquet 
témoigne de sa satisfaction de constater 
que «la phytosociologie, longtemps 
séquestrée par les papes botaniques de 
l'Université de Florence a, dès 1950, 
pris un essor insoupçonné grâce surtout 
à l'initiative du Professeur V. Giacornini 
et de ses jeunes collaborateurs R. 
Tomaselli et S. Pignatti». 

A cette période, de nombreux tra­
vaux d'envergure sont entrepris en 
collaboration avec différents collègues 
de plusieurs groupes. En Espagne, avec 
De Bolos (sur le Bassin de l'Ebre), au 
Portugal avec Pinto da Silva et Rozeira 
sur le littoral; en Suisse, au parc national 
avec Pallmann et Bach. 

Dans les années 60, activités et 
visites redoublent à la S.I.G.M.A. 

De 1946 à 1966, ce sont plus de 80 
numéros des communications de la 
S.I.G.M.A. qui paraissent parmi lesquels 
des oeuvres importantes comme "La 
végétation des Pyrénées orientales" 
(1948), "lrische Pflanzengellschaften" 
(1952) sans oublier le prodrome des 
"Groupements végétaux de la France 
méditerranéenne" (1952). 

En dehors de la série des commu­
nications, BRAUN-BLANQUET fait encore 
paraître des ouvrages fondamentaux 
comme "Die inneralpine Trocken­
vegetation" (1961), ou la dernière 
édition, entièrement remaniée, de sa 
monumentale "Pflanzensoziologie" 
(1964). 

Entre temps, plusieurs thèses sont 
préparées à la S.I.G.M.A., dont celle de 
E. Wikus sur la végétation des calcaires 
des Dolomites, deJ. Breton sur les forêts 
du Dijonnais, de Zeller sur la 
phytosociologie du chêne-liège, de M. 
Ocana sur la végétation de la Gardiole. 

Malgré l ' activité intense de la 
S.I.G.M.A. dans cette période, ses 
finances restent précaires et ne sont 
alimentées que par les quelques loca­
tions de places pour stagiaires et la vente 
des numéros de la série des commu­
nications de la S.I.G.M.A. En effet, les 
subventions et subsides du C.N.R.S. 
comme du fonds national suisse pour la 
recherche scientifique sont attribués à 
Braun-Blanquet personnellement pour 
les recherches qu'il mène. 

BRAUN-BLANQUET (1961) précise «la 
Station elle-même ne touche aucune 
subvention ... Un événement important 
pour la Station est le fait que le contrat de 
location entre la S.I.G.M.A. et Braun-

Blanquet, signé en 1930 pour une durée 
de 27 ans est révolu et qu'elle a donné 
congé des locaux qu'elle louait. Depuis 
le 1er janvier 1958, la Station loge donc 
gracieusement dans les locaux occupés 
depuis 1930. Ses faibles ressources ne 
lui permettraient pas de couvrir les frais 
d'une installation ailleurs. 

Les travaux et recherches person­
nelles de M. Braun-Blanquet ont été 
facilités par une subvention notable du 
Fond national suisse pour la recherche 
scientifique et par son maintien dans le 
cadre des chercheurs du Centre national 
de la recherche scientifique (Paris). Nous 
exprimons nos vifs remerciements à ces 
deux organisations , soutien de la 
science». 

On ne saurait plus clairement 
exprimer le fait que non seulement M. et 
Mme Braun-Blanquet animent 
scientifiquement la S.I.G.M.A., mais 
encore qu ' ils l'entretiennent financiè­
rement. 

Alors que les fondements de l' as­
sociation internationale de phyto­
sociologie avaient été posés peu avant­
guerre (1937) par DE Leeuw qui la 
réanimera avec succès dans l'après-guer­
re, en tant que président, R. TÜXEN étant 
secrétaire général, ce n'est qu'en 1948 
que fut créé le premier journal 
international de phytosociologie sous le 
nom de Vegetatio par la firme 
hollandaise J unk, alors dirigée par le Dr. 
WEISBACH. 

C'est dans le premier vol ume de ce 
péliodique que parut la thèse de Tchou 
Yen-Tcheng sur "Les forêts riveraines 
du Bas-Languedoc". 

Beaucoup de stagiaires internatio­
naux de la S.I.G.M.A. apporteront aussi 
une importante contribution à la 
connaissance de la végétation du Midi 
de la France et de son littoral en parti­
culier: Zarzycki (Cracovie), Hübl 
(Vienne), Barkman (Wijster), Hekking 
(Utrecht), Kornas (Cracovie), Pignatti 
(Trieste), Piotrowska (Poznan). 

Parmi les très nombreux visiteurs 
ou chercheurs de la S.I.G.M.A. de la 
période 1950-1966, il faut encore citer 
H. Foussard, A. Rozeira, J. Malato-Beliz, 
R. Margalef, P. Fukarek, O. Hegg, R. 
Sutter, M. Lalaurie, H. Pallmann, O. De 
Bolos, A. Pons, R. Molinier, J. 
Donselaar, J. Rioux, J.c. Ernst, P. 
Dansereau , V. Hübschmann, P. 
Montserrat, G. Lemée, A. Lavagne, D .E. 
Coombe, H. Doing Kraft, R. Virot, 1. 
Kornas, A. Medwecka, L. Visonà, A. 
Baudière, R. Carbiener, N. Roussine, G. 
Malcuit, W.G. Beeftink, W. Lüdi, V. 
Westhoff., E. Margaris, E. Oberdorfer, 
R. Hundt, A. Miyawaki, F. Pedrotti, G. 
Lavrendiades, E. Poli, V.M. Meher-

Homji, S. Gentile, P. Lossaint, V. Glavac, 
1.T. De Smidt, A. Pirala, E. Cano, C. 
Poldini, F. Furnari, H. Niklfeld, A. 
Hofmann, S. Rivas-Martinez, E. Galiano, 
B. Pawlowski, T. Suzuki, A. Riza Cetik, 
P. Jackucs, D. Lausi, F. Kléitzli, U. 
Eskuche, L. Ilijanic, A. Horvat, 1. Sugar, 
A. Lacoste, E. Balatova, 1. Jeanplong, F. 
Roig. 

L'installation de quelques cham­
bres et d'un dortoir dans les bâtiments de 
la rue Pioch de Boutonnet facilite 
l'accueil. 

Le soir, il arrive souvent que les 
visiteurs donnent des conférences sur 
des sujets divers et instruisent de la sorte 
les stagiaires. 

Le livre d'or de la S.I.G.M.A., du­
rant cette période, diffère sensiblement 
de celui de la période précédente, non 
seulement par l'élargissement consi­
dérable de l'éventail géographique des 
visiteurs mais aussi par la présentation. 
Les signatures sont généralement 
accompagnées de longs commentaires 
et remerciements et, heureuse initiative, 
très souvent de la photographie d' identité 
de leurs auteurs. 

Pourtant, dans cette période d' après­
guerre, parce que l'Europe reste coupée 
en deux, les relations jadis si étroites 
avec les pays de l'Est souffrent. C'est le 
cas notamment avec la Roumanie qui 
avait établi avant -guerre liens privilégiés 
avec la S.I.G.M.A. naissante. 

Faute de possibilités de déplace­
ments, plusieurs chercheurs roumains 
continuent néanmoins à diffuser les 
théories et méthodes de la phytoso­
ciologie sigmatiste dans leur pays grâce 
par exemple, à quelques chapitres glissés 
dans des ouvrages plus généraux sur la 
végétation (BORZA et BO~CAIU 1965, 
PU~CARU-SOROCEANU et Popov A-CUCU 
1966, BO;;CATU, 1996). 

Il leur faut beaucoup de courage 
pour ce faire car la phytosociologie de 
BRAUN-BLANQUET a été condamnée par 
le terrible pouvoir communiste roumain 
de l'époque. 

Au fur et à mesure de la disparition 
des membres fondateurs de la 
S.I.G.M.A., le comité de l'association 
est complété par de nouveaux membres. 
En 1958, après la mort de Tansley et de 
Klika, Mme G. Braun-BlanquetetO. De 
Bolos sont élus. Le Comité d'alors com­
prend Mr et Mme 1. Braun-Blanquet, le 
Prof. R. Combes, M. De Leeuw, les 
Professeurs Szafer et De Bolos. En 1964, 
le Prof. Combes disparu, est remplacé 
par R. Molinier. 

On peut considérer que c'est le décès 
de Madame Gabrielle Braun-Blanquet 
en 1966 qui marque la fin de cette longue 
période de 20 années d'activités intenses 
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de la S.I.G.M.A. M. GUlNOCHET écrit 
(1982) en effet "son épouse fut pour lui 
une collaboratrice compétente et effica­
ce aussi bien dans ses recherches, 
l'accompagnant presque toujours sur le 
terrain dans des conditions pas toujours 
très confortables qu'en ce qui concerne 
l'organisation des laboratoires et des 
chambres d'hôtes de la S.I.G.M.A., 
Institution à laquelle elle s'était dévouée 
sans relache. Tous ceux qui ont eu le 
bonheur d'être reçus à la S.I.G.M.A. 
conservent un souvenir ému de 
l'ambiance à la fois familiale et labo­
rieuse que savait y faire régner le ménage 
Braun-Blanquet". 

Madame Braun-Blanquet, non 
seulement veillait à tous les aspects 
matériel de la vie, mais encore en tant 
que botaniste, participait au dévelop­
pement scientifique de la S.I.G.M.A., 
encadrait les stagiaires, leur apprenait 
par exemple à faire des tableaux phy­
tosociologiques, veillait à l'ordre de la 
documentation. 

Cette disparition, précédée de peu 
par un autre pilier de la S.I.G.M.A., M. 
De Leeuw entraîne une nouvelle 
composition du comité gestionnaire qui 
comprendra en 19671. Braun-Blanquet, 
Mlle M. Braun-Blanquet, les Professeurs 
O. De Bolos, R. Molinier, P. Quézel, J. 
Susplugas. Ce sera apparemment la 
dernière élection d'un comité S.I.G.M.A. 

Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.I.G.M.A . ... 

dl lA S.1. G.M.A. des années 1966-
1980. Le déclin 

M. GUINOCHET (1982) poursuit 
«lorsque, en 1966 sa chère épouse lui fut 
ravie par une cruelle et longue maladie, 
sa fille le Dr. Mireille Braun-Blanquet, 
chef de travaux à la Faculté de Médecine 
de Montpellier, qui vi vait avec eux, con­
tinua tout naturellement la tradition en 
accueillant avec une exquise gentillesse 
les élèves, anciens élèves et amis de son 
père en l'entourant de ses soins 
affectueux jusqu 'à la fin». 

Il est évident que Mireille, dès cet 
instant sacrifia sa propre carrière de 
chercheur en physiologie humaine, 
renonça à ses voyages en Amérique, et 
que cessèrent net les travaux de réno­
vation d'un bâtiment annexe de la 
S.I.G.M.A. qui était destiné à ses activités 
personnelles et à l'accueil de groupes 
médicaux. C'est sans aucun doute grâce 
à son dévouement que la S.I.G.M.A. 
continuera à fonctionner jusqu'en 1980. 
C'est aussi à cette époque que Braun­
Blanquet bénéficiera de l'assistance 
scientifique de Ruben Sutter. Le tableau 
ci-joint des fréquentations scientifiques 
de la S.I.G.M.A. ne montre en effet 
guère de fléchissement si ce n'est dans 
les toutes dernières années et bien sûr 
après la mort de Braun-Blanquet. 

Parmi les visiteurs et chercheurs de 
ces dernières années figurent notam­
ment F. Roig (Mendoza), D. Goodall 
(Perth), J. Prioton (Montpellier), H. 

Nooney (Los Angeles), G. Chevassut 
(Montpellier), R. Neuhausl et J. 
Neuhauslova (Praha), A. Mossadegh 
(Karadj), R. Tüxen (Todenmann), A. 
Borhidi (Budapest), U. Bohn (Konstanz), 
M. Wraber (Ljubliana), P. Fukarek 
(Sarajevo), N. Teles (Oeiras), A. Lacoste 
(Nice), R. Margalef (Bar-celona), W. 
Zeller, M. Guinochet (Orsay), W.R. 
Taylor (Stellenbosch), T . Ohba 
(Yokohama), E. Boudouresque, Cl. 
Zevaco (Marseille), R. Nègre 
(Marseille), J.M. et 1. Géhu (Lille), E. 
Oberdorfer (Freiburg), A. Takhtajan 
(Leningrad), S. Gentile (Genova), H. 
Eilenberg (Gottingen), G. Philippi 
(Karlsruhe), L. Orloci (Ontario), P. 
Dieleman, J. Moravec (Prag), J. 
Schrnithusen (Sarreburg), O. De Bolos 
(Barcelona), 1.J. Corre (Mont­
pellier), M. Grandtner (Québec), S. 
Brullo (Catania), E. Van Der Maarel, E. 
Dahl (Vollebeck). 

La dernière signature sur le livre 
des présences, cinq jours avant la mort 
de J. Braun-Blanquet, est celle, en date 
du 15 septembre 1980 du ménage des 
Professeurs Erika et Sandra Pignatti, qui 
se connurent jadis à la S.I.G.M.A. 

L'avant dernier texte y a été écrit le 
5 septembre par le Professeur P.L. 
Gortchakovsky de Sverdlovsk (au­
jourd'hui redevenue Ekaterinburg). 

Pendant cette phase ultime de la vie 
de la S.I.G.M.A. , 53 numéros des 
communications de la S.I.G.M.A. 
paraîtront encore parmi lesquels 

STATISTIQUE DES PRÉSENCES ET VISITES ANNUELLES 

D'APRÈS LES DEUX LIVRES D'OR DE LA S.I.G.M.A. 1930-1953 et 1953-1992 

1930: 17 1940: 16 1950: 30 1960: 32 1970: 35 1980: 21 

1931 : 47 1941 : 4 1951 :43 1961 : 37 1971 : 21 1981 : 4 

1932:33 1942: 9 1952 : 42 1962: 37 1972 : 68 1982: 4 

1933: 50 1943: 8 1953 : 42 1963 : 31 1973 : 40 1983 : 1 

1934: 53 1944: 9 1954:31 1964:53 1974:31 1984: 4 

1935: 27 1945: 17 1955 : 36 1965: 45 1975 : 27 1985: 0 

1936:31 1946 : 30 1956: 33 1966: 37 1976 : 35 1986: 4 

1937 : 67 1947: 47 1957: 42 1967: 25 1977 : 16 1987 : 2 

1938 : 80 1948 : 34 1958 : 58 1968 : 21 1978 : 5 1988: 2 

1939 : 12 1949:35 1959 : 37 1969 : 31 1979: 24 1989 :"5 
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d'importants travaux sur le Pays-Basque 
(BRAUN-BLANQUET 1966), la Sologne 
(BRAUN-BLANQUET 1967), les pré-Alpes 
fribourgeoises (BERSET 1969), les 
«Riitischen Alpen» (BRAUN-BLANQUET 
1969), la Camargue (MOUNIER et T ALLON 
1970), l'Ile de Minorque (DE BOLOS, 
MOUNIER, MONTSERRAT, 1970). 

Le décès, le 20 septembre 1980, de 
J. Braun-Blanquet met un terme définitif 
à la vie scientifique de la S.I.G.M.A. et 
à un demi-siècle de rayonnement 
international à Montpellier d ' une 
synécologie fondamentale et appliquée 
dont il fut l'initiateur. 

L'Institution qui a cessé de fonc­
tionner depuis longtemps dans un cadre 
associatif classique, perdurera encore 
tant bien que mal quelques années, gérée 
par Mireille, sporadiq uement aidée d'une 
secrétaire à temps très partiel et de R. 
SuUer jusqu'à son décès survenu le 15 
juin 1985 en pleine excursion de la So­
ciété botanique de Bâle aux environs de 
Bédarieux. Le site lui-même, le cadre de 
la S.I.G.M.A., bâtiments, bibliothèques 
et cartothèques, progressivement 
abandonnés, s'enfoncent alors dans 
l'obscurité, si ce n'est dans l'oubli des 
hommes et l'effondrement matériel. 

Tous les élèves et collaborateurs 
auxquels Braun-Blanquet avait songé 
pour assurer la suite de la S.I.G.M.A. 
mourront malheureusement bien avant 
lui, tant en France qu'en Suisse tels H. 
Palmann à Zürich en 1965 ou R. Molinier 
à Marseille en 1975. L'âge venant, 
Mireille aura le plus grand mal à prendre 
les décisions qui s'imposent pour sauver 
au moins le patrimoine scientifique. 

LE DIFFICILE SAUVETAGE DU 
PATRIMOINE DE LA S.I.G.M.A. 
(1980-1993) 

Après la mort de son père en 1980, 
Mireille Braun-Blanquet, qui avait pris 
la suite de sa mère, Madame Gabrielle 
Braun-Blanquet, décédée en 1966, dans 
les activités de gestion et d'accueil à la 
S.I.G.M.A., s'efforce tout d'abord de 
maintenir en état les locaux et la 
documentation. Elle fut en cela aidée 
scientifiquement par R. SuUer qui jusqu'à 
sa disparition en 1985, fit des séjours 
réguliers à Montpellier et par une jeune 
secrétaire à temps ·très partiel chargée de 
poursuivre la classification des ouvrages 
et articles qui continuaient à arriver à la 
S.I.G.M.A. 

Un petit lot de visiteurs sonnaient 
encore à la porte de la S.I.G.M.A. Plus 
exactement, il fallait tirer sur la chaîne 

Plaque d'entrée au portillon du 334, rue du Pioch de Boutonnet. 

d' une cloche accrochée au grand portail 
d'entrée ; ce qui déclenchait géné­
ralement l'apparition de Mireille à une 
fenêtre du premier étage, au-dessus du 
perron d'entrée, dans l'axe de la grande 
allée bordée de marronniers et d'une 
petite haie taillée de buis et laurier cerise. 
Elle prévenait qu'elle allai t venir ouvrir 
le portillon latéral. 

Parmi ces visiteurs, il y avait surtout 
deux catégories principales de personnes; 
les premières étaient des pélerins qui 
venaient en quelque sorte se recueillir 
sur les lieux de vie et de travail du grand 
savant que fut Braun-Blanquet, ou encore 
des amis, des anciens élèves heureux de 
revoir Mireille et de lui parler. Vis-à-vis 
de ceux-ci, elle sut garder jusqu'à la fin 
le sens de l'accueil et de l' hospitalité qui 
fut toujours celui de la S.I.G.M.A. et de 
la famille Braun-Blanquet. La deuxième 
catégorie était plutôt formée de 
personnes en quête d'informations, 
souvent désireux d' emprunter livres et 
documents. Généralement prudente et 
parfois réticente, elle fit cependant un 
peu trop confiance à certains de ces 
visiteurs auxquels on doit la perte d'un 
certain nombre d'ouvrages dont le 
nombre est difficile à évaluer en raison 
de l'absence d'inventaire général. 

Au fil du temps, méfiance et crainte 
de l'extérieur s'accentuant, Mireille 

ouvrait plus difficilement sa porte, sauf 
à quelques familiers, jardiniers ou garde 
de nuit notamment. Tous les locaux, 
bureaux, bibliothèques , salle de 
cartographie restaient en permanence 
fermés , tous volets étant clos, nuit et 
jour, été comme hiver dans l'obscurité 
et le confinement. Drame de la vieillesse 
et de la solitude, elle perdit le goût de se 
soigner et portait des vêtements de plus 
en plus rapiécés. 

Ces dernières années, elle n'avait 
plus guère le désir ou la force de faire le 
ménage, papiers et débris de toute sorte 
s'accumulaient au sol dans toutes les 
pièces de la maison. Son seul plaisir 
auquel elle réservait son temps, était de 
cultiver le potager et de récolter fruits, 
légumes et herbes médicinales dont elle 
vivait et se soignait, en quasi autarcie 
avec l'aide de quelques animaux de bas­
se-cour. 

Les bâtiments, n'étant plus entrete­
nus, commençaient à s'effondrer au 
niveau des dépendances, et la toiture 
principale cessa d'être étanche. L'hu­
midité gagnait bureaux et bibliothèques, 
imprégnant d'autant plus les ouvrages 
qu'aucune aération des locaux n'était 
pratiquée. Par grande pluie, il pleuvait 
même dans plusieurs locaux du rez-de­
chaussée. Le sauvetage d'un patrimoine 
scientifique sans égal prenait dès lors un -----
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caractère d'urgence absolue. 
J. Braun-Blanquet avait tenté, 

longtemps avant sa mort, d'organiser la 
suite de la S.I.G.M.A. de diverses façons 
mais hélas sans succès car toutes les 
personnalités pressenties disparurent 
bien avant lui. 

Ce fut le cas en particulier de H. 
Palmann à propos duquel BRAUN­
BLANQUET (1968) écrit: «lui , habituel­
lement si vif, semblait un peu fatigué: il 
parlait de sa retraite prochaine qui lui 
permettrait de se replonger un peu, au 
moins en apprenant, dans sa science 
favorite. Il s'intéressait à la marche de la 
S.I.G.M.A. qu'il a toujours soutenue et 
dont il était président d'honneur, et se 
renseignait aussi des possibilités de sa 
survie après ma retraite. 

Une entente entre nous prévoyait le 
transfert à l'E.T.H. de ma bibliothèque 
personnelle et de la documentation 
géobotanique concernant la Suisse et les 
Alpes entières. 

Nous nous sommes quittés , espé­
rant nous revoir l'année prochaine ... 
Hélas, cela ne devait pas être; un mois 
plus tard, un télégramme nous annonçait 
sa mort subite» (survenue en 1965). 
«Nous étions bouleversés». 

Ce fut aussi le destin de R. MOUNiER 
décédé 10 ans plus tard (1975). Le 
transfert d ' une partie au moins du 
patrimoine de la S.I.G .M .A. vers le 
laboratoire de R. Motinier fut sans doute 
envisagé, et paraît même avoir eu un 
début d'exécution si l'on en juge par la 
présence d 'étiquettes , relativement 
récentes collées surune série d' ouvrages 
et portant l'indication quelque peu énig­
matique de «S.I.G.M.A. - Marseille». 

Dans les premières années qui 
suivirent la mort de Braun-Blanquet, 
plusieurs personnalités internationales, 
le plus souvent des anciens élèves, 
s' inquiétèrent du sauvetage de l'héritage 
de la S.I.G.M.A. Problème d'autant plus 
délicat à résoudre que cet héritage était, 
en raison même du fonctionnement de la 
S.I.G.M.A., de son très faible finan­
cement propre, mais des subventions et 
legs attribués personnellement à J. 
Braun-Blanquet, totalement intriqués 
aux biens de la famille s'il ne lui 
appartenait pas en quasi-totalité, et de 
surcroît en apparence peu dissociable du 
site même de Montpellier. 

H. Eilenberg, S. Pignatti, quelques 
collègues suisses comme E. Landolt, 
furent parmi les premiers à s'en soucier. 

Des propositions de rachat de la 
documentation parvinrent, semble-t-il, 
de di verses régions du monde, Amérique, 
Japon , Europe méditerranéenne ... 
Mireille n'y répondit pas ; avec beaucoup 
de désintéressement. 

Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.I.G.M.A . .. . 

Elle pensait mieux respecter la 
pensée de son père en attendant une 
solution franco-suisse et méditerra­
néenne, à la condition que le patrimoine 
ne tomba pas aux mains de tenants 
d'écoles peu complaisantes pour la 
phytosociologie braun-blanquetiste ainsi 
que sut le lui rappeler M. Guinochet. 

L'auteur de ces lignes chercha, 
quant à lui, dès 1982, une solution glo­
bale qui permettrait à la fois le classement 
du site de la S.I.G.M.A. «véritable 
patrimoine mondial» et la poursuite de 
la gestion de la documentation sur place. 

Décidées lors de réunions du Con­
seil supérieur de la protection de la Na­
ture à Paris, c'est dans cet esprit qu'il 
convient d' interpréter les démarches 
effectuées à titre privé par C. Guiselin, 
administrateur civil, ancien sous-préfet, 
chargé de mission au Ministère de la 
Culture dont le titulaire était à l'époque 
Jack Lang. Le but de l'opération était de 
créer une fondation Braun-Blanquetqui 
aurait eu les moyens de gardiennage du 
site dont on pouvait espérer par ailleurs 
le classement à l'inventaire des sites et 
des monuments historiques en raison de 
la qualité des bâtiments du 16ème siècle et 
de celle du parc, ainsi que les possibilités 
d'une gestion scientifique du patrimoine 
par un chargé de mission aux compéten­
ces requises. 

Les premières démarches tant 
auprès de Mireille Braun-Blanquet, 
qu ' auprès des responsables de deux 
régions Provence Côte d'Azur et 
Languedoc-Roussillon laissaient 
espérer une solution favorable. Hélas, ' 
au printemps 1983 , des influences 
néfastes, encore peu claires aujourd'hui, 
mais dont témoignent quelques courriers 
reproduits par GÉHU (1997) à titre 
d'information, firent échouer ce beau 
projet. 

En 1985 , lors du colloque de 
l'Amicale internationale de phytosocio­
logie sur le thème «Végétation et 
Géomorphologie», furent inaugurés les 
nouveaux bâtiments du Centre de 
phytoso~iologie de Bailleul, en parti­
culier le bâtiment dédié à Charles 
Flahault et ceux portant les noms de 
Braun-Blanquet et Tüxen. Mireille 
Braun-Blanquet nous fit l'honneur d' être 
présente à cette inauguration à laquelle 
participaient aussi plusieurs membres 
de la Famille de Ch. Flahault toujours 
enracinée en Flandre. Ce fut l'occasion 
de rediscuter avec Mireille Braun­
Blanquet du problème et de proposer 
pour la première fois une solution bailleu­
loise. En dépit des interventions de S. 
Pignatti et de J.M. Pelt, aucune décision 
ne fut prise, pas plus qu 'au cours des 
années suivantes. 

Au début des années 1990, les dé­
gradations du site et l'altération de la 
bibliothèque s'accélérant, l'opinion 
scientifique internationale commença à 
s'émouvoir sérieusement. En témoigne 
bien l 'article de G. NATHO (1992) 
«S.I.G.M.A. » paru dans Gleditschia, et 
qui sera ressenti vivement dans les 
milieux scientifiques germanophones. 

J.P. Theurillat évoquera d'ailleurs 
cet article lors d 'une discussion sur le 
sujet au cours de la réunion à Bailleul du 
Conseil de la Fédération internationale 
de phytosociologie (F.I.P.) le 5 décembre 
1992. 

Cette même année 1992 , la 
«Wissenschaftliche Nationalpark­
kommission Bündner Naturforschende 
Gesellschaft» prit très heureusement la 
décision de financer et de faire réaliser, 
sous la direction du Dr. lP. Müller du 
Muséum d ' Histoire Naturelle des 
Grisons à Coire, un inventaire des 
«documents et collections se trouvant 
dans l'ancienne S.I.G.M.A. à Mont­
pellier». 

Cet inventaire futréalisé en octobre 
1992, durant 15 jours par M. Camenisch, 
neveu de R. Sutter. 

Cet inventaire (reproduit in GÉH U 
1997), par la richesse du patrimoine 
scientifique encore présent, et en raison 
de l'urgence de le sauver qu ' il révèle, 
allait heureusement accélérer le 
processus de sauvegarde, les Univer­
sitaires de Bern (Prof. O. Hegg) et de 
Zürich (Prof. E. Landolt) prenant les 
choses en main. 

Dès le 17 décembre 1992 s' éta­
blissait ainsi un échange de courriers 
entre les Professeurs O. Hegg de Bern et 
lM. Géhu de Bailleul, qui se poursuivrait 
jusqu'à la réussite des opérations de 
sauvegarde. La copie de cet ensemble de 
courriers décisifs figure in GÉHU (1997). 

L'E.T.H. et le laboratoire du Prof. 
E. Landolt s'étant désisté, il s'agissait, 
en résumé, de vérifier l'aptitude du 
Centre de phytosociologie de Bailleul à 
recevoir et à gérer la documentation 
scientifique de l'ancienne S.I.G.M.A. 

Le 2 mars 1993, la commission 
d'étude scientifique du Parc national 
suisse émet un accord de principe 
favorable àBai !leul mais souhaite obtenir 
des précisions et l' accord des sphères 
phytosociologiques internationales. Une 
enquête sera effectuée dans ce sens 
auprès des principaux responsables de 
la phytosociologie européenne. Entre 
temps, le Centre de phytosociologie 
reçoit un exemplaire de l'inventaire des 
matériaux de la S.I.G.M.A. effectué par 
M. Camenisch. 

Le 1 er septembre 199~ Mlle 
Mireille Braun-Blanquet et le Dr. Jürg 

C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 C

ou
rte

sy
 o

f E
di

to
rs

 C
ou

rte
sy

 o
f E

di
to

rs
 



BRAUN-BLANQUETIA, vol. 21, 1997 

Paul Müllerdiscutentà Coire du transport 
des documents de la S.I.G.M.A. vers 
Bailleul. Mireille donne son accord. Le 
20 septembre 1993 arrive une lettre de 
l'ingénieur forestier Peter Meyer­
Althaus, ancien élève de J. Braun­
Blanq uet que Mireille a chargé de veiller 
au transfert du matériel. La lettre con­
tient l'acte de donation signé du 15 
septembre 1993. 

Le 24 novembre 1993, J.M. Géhu 
se rend à Montpellier pour évaluer avec 
précision la tâche du déménagement et 
les conditions matérielles de celui-ci. Il 
ne peut qu ' en constater l'extrême 
urgence déjà soulignée l'an dernier par 
M. Camenisch. C'est une journée de 
forte pluie méditelTanéenne d'automne, 
l'eau tombe et ruisselle dans plusieurs 
pièces. Des toiles en plastique seront 
étendues aux endroits les plus critiques. 

Le 4 décembre 1993, le Conseil 
d'administration de la F .I.P. (Fédération 
internationale de phytosociologie) est 
informé de l'imminence du transfert du 
patrimoine de la S.I.G.M.A. vers 
Bailleul. Une copie des documents 
relatifs au transfert de la bibliothèque de 
la S.I.G.M.A. au C.R.P. de Bailleul est 
remise à chaque responsable national de 
la F.I.P. pour information. 

Le même jour, le Conseil de la 
F.I.P. adresse à Mireille Braun-Blanquet 
une lettre qui lui exprime sa satisfaction 
et ses remerciements. 

Les toutes dernières questions à 
régler, l'ayant été les premiers jours de 
janvier 1994, le déménagement est fixé 
pour la semaine du 10 au 15 janvier 
1994. 

Il est convenu que pour plus de 
sécurité ce soit l'équipe du C.R.P. de 
Bailleul qui emballe les livres et do­
cuments, la société de déménagement 
(Blondel à Ronchin Nord) se limitant au 
chargement des camions et au transport. 

L'équipe du C.R.P. arrive à Mont­
pellier par route (1 voiture, 1 camion­
nette) et par train. Elle logera dans un 
hôtel Campanile en périphérie urbaine. 

Toute la semaine, à partir du mardi 
Il janvier au matin (rendez-vous étant 
pris tôt avec Mïreille) livres et documents 
sont emballés par l'équipe du Centre qui 
comprend 9 personnes (Prof. Jean-Marie 
Géhu, Prof. Jeannette Géhu-Franck, 
Prof. José Antonio Molina de Madrid, 
Marguerite Bigot, Sandrine Chapput, 
Thérèse Vigneron, Alexis Desse, Benoît 
Heyman, Jean-André Heyman) en 
présence et avec l'aide de Mlle Mireille 
Braun-Blanquet, de l'ingénieur Peter 
Meyer-Althaus etde Martin Camenisch. 
Jean-Paul Aeschlimann, entomologue 
et Consul de Suisse à Montpellier, est 

E r k l a r u n g 

Die Unterzeichnete Dr. Mireille Braun erklart ihr 

Einverstandnis, die sich in ihreœ Domizil, rue du 

Pioch àe Boutonnet in ihrem Eigentum sich befindende 

Bibliothek und anderes wissenschaftliches Material 
wie 

Feldnotizen 
Assoziationstabellen 
Feldbücher 
K:::.rtothek 
Photographien und 
Sekretariatsmaterial 

der SIm,~, rue du Pioch de Boutonnet, ?.1ontpellier, 

dem Centre Régional de Phytosociologie 

Conservatoire National de Bailleul 
Haendris F 59270 Bailleul,vertreten durch 
Herrn Prof Dr. Dr.h.c .. J.-M. Géhu 

zu Eigentum zu übergeben. Der Abtransport sollte 

im nachsten Wintersemester erfolgen. 

Unterschrift 
" 

Ji u4j~ :~~l\ Jj,(~~ 

Copiede la déclaration de Donation du fonds de documentation S.I.G.M.A. 

présent au début du déménagement le 
1 lIO 1/1994 et lors du départ du camion 
le 14/01/1994. Celui-ci arrive à Bailleul 
le samedi 15 au matin. A midi, tous les 
cartons étaient déchargés dans les locaux 
du Centre. 

Le volume global transporté est de 
l'ordre de 70 m3 (i.e. plus de 40 tonnes) 
répartis dans un gros camion et une 
semi-remorque. 

Outre les livres et brochures, toutes 
les archives encore présentes ont été 
récupérées. Mireille nous a donné en 
outre plusieurs meubles de secrétariat 
(classeurs) et mobiliers divers tels 
qu'étagères et petits bureaux de cher­
cheurs qui seront utilisés pour recons­
tituer un local muséologique. 

Les frais du déménagement, cou­
verts par le budget du c.R.P. s'élèvent à 
lasommede40 885 FFpourl'hôtellerie 
et le transport, le temps passé n'entrant 
pas dans cette évaluation. 

En attendant la construction d' un 
bâtiment spécialement équipé pour 
accueillir et gérer le fonds de biblio­
thèque et les archives sauvées, pour 
lequel le Conseil d'administration du 
c.R.P. réuni sous la présidence de M. 
Noël Josephe, a émis un avis favorable 
dès le printemps 1994, le tout est 
provisoirement entreposé dans un local 
du Centre initialement destiné à un 

logement de gardien et équipé 
rapidement d'étagères sur lesquelles les 
ouvrages déballés sont soigneusement 
rangés. Le coût de cette installation 
provisoire pour le Centre est de 
110297 FP. 

Les livres et brochures sont très 
humides, mais très peu sont irrémé­
dialement perdus. Leur déshumidifi­
cation se fera progressivement. Pendant 
plus d 'un an, c'est une moyenne de 2 
litres d'eau par jour qu ' extrairont les 
déshumidificateurs du local de stockage! 

ÉTAT DU FONDS BIBLIOTHÉCAIRE 
DE LA S.I.G.M.A. DÉPOSÉ À 
BAILLEUL 

Le fonds bibliothécaire de l'an­
cienne S.I.G.M.A., tel qu'il est déposé à 
Bailleul, est aujourd'hui sain et sauf, en 
bon état et bien asséché. Il est maintenu 
dans un local pas trop chauffé , 
suffisamment sec, peu éclairé et bien 
velTouillé. Un débu t d' in ven taire détaillé 
est en cours. 

Le fonds se compose de livres, de 
brochures (et tirés-à-part), de revues, de 
cartes de végétation et d' archives de 
diverses sortes. 

Il n'est pas possible aujourd'hui~ 
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Morphologie, Anatomie 

Génétique, Cytologie 

Physiologie végétale 

Bactériologie 

Mycologie 

Lichénologie 

Algologie, Pianctonologie 

Bryologie 

Phanérogamie, Taxonomie floristique 

Traités généraux 

Flores générales et locales 

Biographie 

Cartographie végétale 

Atlas 

Histoire de la végétation 

Analyse palynologique 

Géographie physique 

Climatologie générale 

Géologie 

Pédologie et facteurs édaphiques 

Facteurs climatiques 

Photopériodisme 

Biologie écologique 

Facteurs biotiques 

Formes biologiques 

Dissémination 

Concurrence vitale 

Successions 

Chorologie 

Conception synsystématique 

Systèmes phytosociologiqu.es 

Systématique des groupements végétaux 

Sociologie cryptogamique 

Application de la phytosociologie 

Urbanisme vert (anglo-américain) 

Agriculture 
Prairies 
Marais 
Végétation aquatique 
Dunes 
Steppes 
Forêts 
Afrique du Nord (géobotanique) 
Afrique tropicale (géobotanique) 
Amérique du Nord (géolJotanique) 
Amérique du Sud (géobotanique) 
Amérique tropicale (géobotanique) 
Arctique (géobotanique) 
Asie extra tropicale (géobotanique) 
Asie tropicale (géobotanique) 
Japon (géobotanique) 
Australie (géobotanique) 
Méditerranée orientale (géobotanique) 
France méditerranéenne (géobotanique) 
Massif Central et Sud France (géobotanique) 
Montpellier 
Plaines françaises (géobotanique) 
Alpes françaises (géobotanique) 
Pyrénées (géobotanique) 
Allemagne (géobotanique) 
Angleterre (géobotanique) 

Brochures et T.A.P. 

176 
264 
220 
44 
265 
154 
260 
286 

1,320 
-

-
308 
220 

-

660 
550 
88 
-

85 
880 
396 
110 
374 
66 
90 
88 
44 
90 
66 

484 
155 
308 
85 
110 
220 
110 
352 
155 
44 
20 
42 
880 
308 
220 
352 
156 
265 
175 
154 
155 
310 
90 

220 
220 
176 
308 
440 
154 
175 
638 
130 

Le devenir de la bibliothèque de ['ancienne S.l.G.M.A. ... 

Livres 

6 
12 
10 
5 
10 
20 
20 
20 
60 
130 
622 
2 
-

6 
55 
15 
30 
6 

20 
90 
10 
5 

50 
-

2 
10 
-

6 
6 

20 
7 
5 
1 
1 

60 
20 
16 
40 
-

-
-

90 
70 
32 
35 
10 
22 
20 
10 
7 

21 
6 
10 
60 
-

-

40 
20 
30 
50 
5 

d'en donner un inventaire complet, qui 
nécessitera encore beaucoup d'efforts, 
et la création de postes bibliothécaires. 

Depuis 1994 cependant, une So­
ciété internationale des amis de Braun­
Blanquet et de la bibliothèque de 
l'ancienne S.L G .M.A. a été fondée. Une 
lettre fournit aux membres sympathisant 
de l'action de sauvegarde et de 
restauration entreprise, des informations 
annuelles et des listes de références 
d'ouvrages présents dans la bibliothèque 
(lettre nO 0, sept. 1994; lettre nO l , juillet 
1995 ; lettre nO 2: février 1996; lettre nO 
3: mars 1997). 

Dans les grandes lignes et au-delà 
du pré-inventaire de M. Camenisch, 
reproduit in GÉHU (1997), on peut donner 
du fonds de documentation de la 
S.LG.M.A. l'appréciation sommaire 
suivante. 

La bibliothèque à proprement parler 

Elle est constituée classiquement 
de livres et brochures, de revues et de 
tirés-à-part. 

Ce n'est pas une bibliothèque de 
bibliophile. Il y a certes des livres de 
grande valeur, mais ils le sont surtout 
par leur rareté, leur ancienneté et leur 
intérêt scientifique; pas ou rarement par 
la qualité de leur reliure. La plupart des 
reliures sont des reliures très simples. 

C' est une bibliothèque essentielle­
ment scientifique et de travail. Il est 
évident que beaucoup d'ouvrages ont 
été souvent utilisés. Certains sont même 
en mauvais état et devront être restaurés. 

La plupart des tirés-à-part sont 
groupés dans des boîtes à deux côtés 
ouverts, de qualité très modeste, voire 
rudimentaire, qu'il faudra changer. 

Les séries de revues sont souvent 
incomplètes. 

Les modalités de classement des 
livres et tirés-à-part ne sont pas très 
rigoureuses et n'obéissent pas aux règles 
des bibliothèques modernes . Il est 
évident qu'il s'agit de la bibliothèque 
d'un homme seul, en tout cas peu aidé 
techniquement. La correspondance des 
matricules avec les fichiers reste diffici­
le aujourd' hui à comprendre mais sera 
respectée à titre conservatoire, dans les 
reclassements à venir. L'organisation 
par thèmes disciplinaires et 
géographiques devait pourtant faciliter 
la consultation à Montpellier. 

Beaucoup d'indices montrentqu 'un 
nombre restreint d'ouvrages et de livres 
ont été achetés (le budget de la 
S.LG.M.A. ne le permettait pas). Une 
part importante a, par contre, été obtenue 
par échanges et surtout en dons a~ Maître 
par ses élèves et collègues. De 
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nombreuses et parfois très instructives 
dédicaces en témoignent et accroissent 
évidemment l'intérêt des ouvrages. La 
vaste culture de Braun-Blanquet et son 
intérêt pour les multiples branches de la 
botanique et pour les sciences auxiliai­
res de la géobotanique transparaissent 
bien dans les diverses rubriques, distin­
guées par Braun-Blanquet lui-même, de 
sa bibliothèque dont la liste suivante 
donne un aperçu très provisoire et tout à 
fait approximatif. 

Il s' agit donc d'un total, en première 
approximation, de 2 530 livres et de 
19 000 brochures sans compter tout un 
ensemble non encore reclassé; 175 
revues ont été répertoriées à ce jour. 

A notre avis, les parties les plus 
remarquables et les plus riches de la 
bibliothèque concernent les traités 
généraux, les flores (grande collection 
concernant l'Europe Centrale et médi­
terranéenne), les ensembles régionaux 
de livres et brochures concernant la 
géobotanique. Il faut aussi mentionner 
la collection plus ou moins reliée de la 
totalité des communications de la 
S.I.G.M.A. et des travaux personnels ou 
en collaboration de Braun-Blanquet. 

La collection de cartes de végétation 

On y trouve un ensemble varié de 
cartes de végétation publiées dans de 
nombreux pays du monde, principa­
lement fin du 19ème courant du 20ème 

siècle. Quelques unes sont plus 
anciennes. Il y a aussi des minutes de 
cartes inédites ou non, des ébauches des 
fonds de cartes topographiques. 

Au total, ce sont des centaines de 
cartes publiées et minutes qui figurent 
dans la collection. Un certain nombre 
sont usagées et altérées par l'humidité. 
D'autres sont de couleur pâlie par une 
trop longue exposition sur les murs de la 
salle de cartographie de la S.I.G.M.A. 

Cet ensemble cartographique est 
aujourd'hui géré à l'intérieur de mobi­
liers spécialement adaptés. 

Les herbiers 

On sait que les grands herbiers 
phanérogamiques de Braun-Blanquet 
ont été déposés, l'un au Muséum 
d'Histoire naturelle de Coire (herbier 
des Alpes et probablement l'original de 
Flora rhaetica), l'autre plus général et 
méditerranéen à l'Institut de botanique 
de Montpellier. GRANEL DE SOLIGNAC et 
alii (1988) nous donnent les précisions 
suivantes à son sujet: "L'herbier de J. 
Braun-Blanquetestformé de 258 paquets 
(soit environ 60 000 exsiccata) . Il com­
prend un herbier général, un herbier 

Brochures et T.A.P. Livres 

Autriche (géobotanique) 330 30 
Balcans (géobotanique) 308 16 
Belgique (géobotanique) 176 12 
Espagne (géobotanique) 375 60 
Hollande (géobotanique) 220 30 
Hongrie (géobotanique) 245 25 
Irlande (géobotanique) 44 3 
Italie (géobotanique) 485 65 
Pologne (géobotanique) 550 55 
Portugal (géobotanique) 65 1 
Roumanie (géobotanique) 176 16 
Russie (géobotanique) 45 40 
Scandinavie (géobotanique) 330 85 
Suisse (géobotanique) 665 100 
Tchécoslovaquie (géobotanique) 265 25 

DOCUMENTE UND SAMMLUNGEN 

IN DER EHEMALIGE SIGMA 

Ein Bericht über die Dokumente und Sammlungen in der seit 1980 

verweisten Station Internationale de Géobotanique Méditerranéenne 

et Alpine (SIGMA) von Dr. J . Braun-Blanquet in Montpellier 

Auftragger : Wissenschaftliche Nationalparkkommission 

Bündner Naturforschende Gesellschaft 

Projektleitung: Dr . J.P. Müller, Bündner Natur-Museum, 700 Chur 

Ausfürung : M. Camenisch, Palu 3, 7023 Haldenstein 

Titre de l'expertise des documents de la S.I.G.M.A. , effectuée en octobre 1992 par M. 
Camenisch. 

d' Afrique du Nord, un herbier spécial 
pour l'Espagne dont les échantillons 
s'ajoutent à ceux de la flore d'Espagne 
figurant aussi dans son herbier général, 
et illustrent les nombreuses excursions 
phytogéographiques faites par Braun­
Blanquet dans ce pays. De la même 
façon, quelques paquets sont consacrés 
au Portugal. A côté de ces récoltes mas­
sives et surtout méditerranéennes, nous 
trouvons des échantillons provenant de 
dons de botanistes qui étaient en relation 
avec lui ou d'échanges avec diverses 
sociétés .. . 

Les échantillons de cet herbier sont 
en très grande majorité récoltés par J. 
Braun-Blanquet. En tant que phy­
tosociologue, il ajoutait souvent à 
l' indication de la localité des précisions 
sur l ' association végétale corres­
pondante, ce qui intéresse à coup sûr les 
chercheurs . .. " . 

A l'Institut de botanique, "l 'herbier 
est déposé au 4ème étage du bâtiment de 
nos herbiers, étage des herbiers dits 
autonomes; il jouxte l'herbier du cha­
noine Hippolyte Coste, dont il fut très 
souvent un fidèle compagnon de terrain". 

Il a été confié par Mireille Braun-

Blanquet peu de temps après la mort de 
son père à l ' Institut de botanique de 
Montpellier sous la responsabilité de 
Granel de Solignac, ami de J. Braun­
Blanquet et de R. Sutter qui a beaucoup 
travaillé aussi sur cet herbier. 

Montpellier, longtemps considérée 
comme la capitale françai se de la 
botanique est après Paris, la deuxième 
ville de France pour l'importance et le 
nombre de ses herbiers qui représentent 
un patrimoine inestimable. Les échos 
très pessimistes concernant le devenir 
de l'Institut de botanique et les perspe­
ctives prochaines de déménagement des 
herbiers (comment et pour aller où ?) 
devraient alarmer les milieux scien­
tifiques responsables et les inciter à la 
plus grande vigilance. Pour nous, le pro­
blème est posé de la destinée de l'herbier 
montpelliérain de Braun-Blanquet. 

Selon G.G. AYMONIN (in litt.), il y 
aurait des exsiccata de Braun-Blanquet 
(éventuellement venus par l'intermé­
diaire d'autres collections) dans les 
herbiers du Muséum de Paris , du 
Muséum botanique de Berlin, des villes 
de Berne, Breslau, Gbteborg, Lausanne, 
Utrecht, Wien. Une collection alpine, ~ 
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mixte Braun-Blanquet IDe Leeuw, 
existerait aussi à Wageningen. 

Les arc hi ves 

Tout ce qui était possible en ma­
tière d'archives fut récupéré lors du 
déménagement. Elles sont de nature très 
variée et possèdent un intérêt 
généralement scientifique et historique. 
Elles comportent une masse de docu­
ments dont le tri et le classement 
demanderont beaucoup de temps. Parmi 
ceux-ci figurent: Les carnets de terrain 
de J. Braun-Blanquet, divers tableaux 
d'associations , plusieurs fichiers, des 
photographies et portraits divers, des 
manuscrits généralement publiés, les 
documents administratifs et financiers 
quotidiens de la S.I.G.M.A., les courriers 
reclassés par année depuis 1930. Ces 
liasses étaitent stockées dans le fond 
d'une cave à vin: quelques années man­
quent malheureusement et n'ont pu être 
retrouvées malgré une nouvelle visite 
Chemin Pioch de Boutonnet le 18 mai 
1994. 

Il faut y ajouter tout un lot de cartes 
routières et de plaquettes touristiques 
les plus variées. L'ensemble représente 
un volume de plusieurs mètres cubes. 

Figurent aussi en archives divers 
diplômes et attestations honorifiques , 
ainsi que les deux cahiers de présence 
(ou livre d'or) de la S.I.G.M.A. qui 
portent la signature et les commentaires 
de la plupart des élèves et visiteurs. 

S' y ajoutent quelques profils de sol 
reconstitués et une petite collection 
d'objets préhistoriques qui étaient 
exposés dans la salle de cartographie et 
quelques objets personnels de Braun­
Blanquet. 

LA NOUVELLE BIBLIOTHÈQUE 
BOTANIQUE ET PHYTOSOCIOLO­
GIQUE DE BAILLEUL - UNE 
OUVERTURE SUR L'A VENIR 

La nouvelle bibliothèque inaugu­
rée le 29 octobre 1997 est implantée 
dans le site (30 hectares) du Centre 
Régional de phytosociologie/Con­
servatoire botanique national de Bailleul, 
Hameau de Haendries. 

C'est le dixième bâtiment d'un en­
semble immobilier restauré ou construit 
en style rural traditionnel flamand 
(briques et tuiles) et dispersé dans un 
bocage dont la trame a été reconstituée 
depuis un quart de siècle. 

Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S./.G.M.A . ... 

Caractéristiques techniques du bâtiment 

D'une hauteur de 9 mètres, le bâ­
timent possède une emprise au sol de 
250 m2 environ, sur deux niveaux (rez­
de-chaussée et étage), soit une surface 
couverte de 500 m2

• Catégorisé "Bâti­
ment de haute qualité environnementale 
(H.Q.E.)", il est construit en style et 
matériaux traditionnels, briques, tuiles, 
charpente en bois, avec une attention 
particulière vis-à-vis de l'isolation 
thermique obtenue grâce à un procédé 
nouveau de parpaing en terre cuite. Son 
implantation a respecté au maximum les 
arbres du site. En raison de la nature 
argileuse du terrain et des phénomènes 
de rétraction actuelle due à la sécheresse, 
les fondations ou assises, en béton armé, 
ont été effectuées sur deux mètres de 
profondeur. La dalle du premier étage 
est prévue pour porter une charge de 
1,25 tonne au mètre carré. 

Un système de récupération des 
eaux de pluie pour les jardins conser­
vatoires est prévu. 

Aménagement interne 

Le rez-de-chaussée comporte en 
premier lieu la salle de stockage des 
livres. Elle esttotalement isolée et prévue 
pour présenter le maximum de sécurité 
des points de vue vol et incendie, tout en 
permettant les meilleures conditions 
climatiques de conservation des livres, 
notamment pour ce qui est de la tempéra­
ture, de l'humidité et de la lumière. 

Au devant de la salle de stockage 
sont prévus un hall d' accueil, un bureau 
de bibliothécaire, une salle de 
consultation des fichiers (manuel et 
informatique), une salle de lecture et des 
sanitaires. 

A l'étage, seront installés des bu­
reaux de secrétariat et de gestion 
informatique, des box de travail indi­
viduel, des pièces d' archivages divers, 
de cartographie et de muséologie 
phytosociologique. 

Montage financier 

Le coût total du bâtiment a été 
estimé en 1995 à 2 516 209 FF., TTC. 

La Région Nord-Pas-de-Calais 
participe au financement à raison de 
47,5 % (arrêté notifié le lOjanvier 1996), 
l'État (Ministère de l'Environnement) 
et les autres collectivités, Département 
duNord, Département du Pas-de-Calais, 
Communauté de Communes des Monts 
de Flandre, ville de Bailleul pour des 
pourcentages de l'ordre de 7 à 10 % du 
total; le reste du financement étant prévu 
en mécénat. 

Aucune aide de l'Europe pourtant 
justifiée par le caractère très européen 
de l'opération, n'a pu être obtenue malgré 
de nombreuses démarches. 

La ville de Bailleul, propriétaire du 
foncier et de l'immobilier, mis à dis­
position du C.R.P./C.B.N.BI, est à la 
fois maître d'oeuvre et d'ouvrage et 
récupère la T.V.A. 

Pose de la première pierre 

La cérémonie de pose de la pre­
mière pierre a eu lieu le vendredi 6 
septembre 1996 sous la présidence de 
Mr Noël Josephe et en la présence des 
représentants des Collectivités et 
Administrations commanditaires: 
Madame F. Dai , Présidente de la 
Commission Environnement de la 
Région Nord-Pas-de-Calais , Monsieur 
Alain Tredez, Vice-Président du Conseil 
Régional, Monsieur Michel Grasset, 
Vice-Président du Conseil Général du 
Nord, Monsieur Marcel Cabiddu, Vice­
Président du Conseil Général du Pas-de­
Calais, Monsieur Joël Devos, Président 
de la Communàuté deCommunes, Mon­
sieur Jean Delobel , Maire de Bailleul. 

M. Peter Meyer-Althaus, ancien 
élève et ami de Braun-Blanquet et l'un 
des principaux artisans du sauvetage de 
la bibliothèque, avait fait tout spéciale­
ment le déplacement de Suisse. 

U ne foule d'amis, d'enseignants et 
de chercheurs des Universités régiona­
les et des représentants de nombreuses 
associations scientifiques et environne­
mentalistes s ' étaient joints à cette 
manifestation de sympathie en faveur 
du c.R.P. 

Organisation du stockage des livres 

Le bâtiment recevra en premier lieu 
les livres et documents de l'ancienne 
S.I.G.M.A. Ils y seront déposés au fur et 
à mesure de leur inventaire et de leur 
informatisation. 

La bibliothèque de Braun-Blanquet 
gardera entièrement son autonomie et sa 
personnalité. Les anciens numéros 
matricules d ' enregistrement seront 
préservés pour toute correspondance 
avec les fichiers historiques, mais un 
nouveau matricule sera cependant ajouté 
pour permettre une gestion informatique 
efficace de l'ensemble des ouvrages pré­
sents dans la nouvelle bibliothèque. 

Seront également regroupés dans 
le nouveau bâtiment, les éléments de 
l'actuelle bibliothèque du c.R.P. qui 
réunit aujourd'hui la bibliothèque 
personnelle des Professeurs lM. et J. 
Géhu, les ouvrages achetés par le c.R.P., 
les legs des Professeurs Robert Nègre 
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(Marseille), Maurice Hocquette (Lille), 
Jean Louis Richard (Neuchâtel), de la 
Société d'Histoire Naturelle de Reims, 
et les publications achetées au Prof. M. 
Grandtner (Québec). 

Bailleul et à 113 la part de la bibliothèque 
propre au Centre. 

avec la banque de données floristiques 
et phytosociologiques "Digitale" du 
Conservatoire botanique de Bailleul. 

Perspectives d'avenir 

Dans la gestion informatique, les 
matricules de cette bibliothèque seront 
également préservés pour la correspon­
dance avec le fichier manuel. Ces deux 
corps de bibliothèque dont la réunion 
constitue un ensemble d'une richesse 
exceptionnelle, sont dans l'ensemble très 
complémentaire, les chevauchements ne 
devant pas dépasser 20%. On peut 
aujourd' hui évaluer approximati vement 
à 113 la part S.I.G.M.A. de la biblio­
thèque phytosociologique du site de 

La tâche première est l'achèvement 
de l'informatisation de l'ensemble du 
fonds bibliothécaire de Bailleul. De longs 
et coûteux efforts sont encore nécessaires 
avant la réalisation de cet objectif priori­
taire. Mais ils permettront la création 
d'un outil subexhaustif essentiel pour 
toutes les études et actions concernant la 
végétation, de la région , du pays et du 
continent. 

En outre le dépot prévu à Bailleul 
du fonds de bibliothèque de la Société 
Botanique de France, qui doublera cet 
ensemble documentaire, permet de­
sormais de dénommer la nouvelle 
bibliothèque bailleuloise «Bibliothèque 
Botanique et Phytosociologique de 
France». 

La pertinence de cette informatisa­
tion sera encore accrue par le jumelage 

La bibliothèque avance au centre de phyto 

Première pierre ... 

Nous reviendrons en dé­
tails dans une prochaine 
édition sur la portée réelle 
de la réalisation "bailleu­
loise", à savoir la construc­
tion d'une bibliothèque, 
destinée à accueillir les do­
cuments qui sont un peu à 
l'étroit dans les anciens lo­
caux mais aussi et surtout la 
merveilleuse collection de 
Montpellier dont le centre 
de Bailleul a fait l'acquisition 
dans des circonstances que 
nous rappellerons. 

La cérémonie de ven­
dredi avait pour objet de 
marquer une étape dans le 

processus qui au bout du 
compte fera du centre de 
phytosociologie de Bailleul 
un lieu quasiment unique 
en Europe et dans le 
monde, du moins incon­
tournable pour la qualité de 
ses "ouvrages" traitant des 
plantes. 

Tous les acteurs de ce 
grand projet s'étaient donc 
donné rendez-vous, en par­
ticulier, les représentants 
du conseil général, Michel 
Grasset en tête, du conseil 
régional avec Alain Trédez. 
Jean Delobel, maire de 
Bailleul, qui avec l'appui ~u 

conseil s'est beaucoup In­
vesti dans l'aventure, a dit 
son bonheur d'aboutir à ce 
début de résultat. M. Devos, 
représentait quant à lui la 
communauté de commu­
nes monts de Flandre - val­
lée de la Lys, etc. 

Le · professeur Géhu, 
"père" du ·projet expliqua 
l'historique de cette biblio­
thèque et mit l'accent sur la 
formidable opportunité 
qu'elle constituait pour 
l'avenir de cette science. " 
remercia les pionniers qui 
l'avaient écouté au départ, 
Noël Joseph .en particulier, 
présent hier à Bailleul. 

(A suivre) 

Contruire un mur, ce n'est pas si facile! Les élus ont pu en faire l'espérience. Extrait "Voix du Nord" 8-9 septembre 1996. 
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E nvifonnement 

Centre de phytosociologie 

L'enjeu bailleulois 
Dans notre édition de 

dimanche, nous faisions 
état de la cérémonie 
ayant trait à la pose toute 
symbolique de la pre­
mière pierre de la nou­
velle bibliothèque du. cen­
tre de phytosociol9gie de 
Bailleul. . 

L'événement, car c'en 
est un, dépasse large~ 
ment le cadre bailleulois. 
C'est le professeur Géhu, 
responsable du centre ré­
gional, qui a parfaitement 
expliqué le cadre de l'ac­
tion menée à bien dans la 
campagne bailleuloise. 

Il a rappelé que la pro­
pre bibliothèque du cen­
tre de phyto était riche de 
5000 ouvrages, de 50 000 
tirés à part, de 600 pério­
diques qui sont autant de 
documents mis à la dispo­
sition des savants qui sou­
haitent enrichir leurs con­
naissances sur les végéta­
tions du monde entier. 

Voilà que pour des rai-
. sons que nous avons ex­
pliqué dans le passé (En 
fait, le centre de Bailleul a 
reçu un don), la bibliothè­
que hi·starique de la 
SIGMA, créée par J. 
Braun-Blanquet fondateur 
de la phytosociologie, a 
été confiée pour toujours . 
à l'équipe du professeur 
Géhu. 

. Auparavant, les ouvra­
ges de référence en ma­
tière de phytosociologie 
étaient tout simplement 
rangés à Montpellier où 
ils n'étaient plus utilisés 
ou presque. 

On imagine la joie des 
chercheurs ba illeulois qui 
sont aujourd'hui à la tête 
de la principale collection 
européenne, sinon mon­
diale, en matière de con­
naissances végétales! 

Aussi, le professeur 
Géhu a-t-i( déployé toute 
son ardeur afin que l'on 
puisse, dans un premier 
temps, se donner les 
moyens de profiter de ce 
don du ciel. Il a réussi à 

convaincre les collectivi­
tés locales et territoriales 
de l'intérêt de la construc­
tion d'une bibliothèque 
adaptée qui puisse conte­
nir ' Ia totalité des docu­
ments reçus par le centre. 

Cette attitude constitue 
seolement un moyen bien 
entendu. Le but des sa­
vants bailleulois est bel et 
bien d'approfondir la vo­
cation initiale du centre 
régional de phytosociolo­
gie et d'en faire un lieu de 
recherches fondamenta­
les en phytosociologie.et 
en écologie végétale. Ce 
qui contribuerait à asseoir 
la réputation de l'entité 
bailleuloise qui est déjà 
une référence mondiale ! 

L'état du trésor 
Pour bien saisir le pour­

. quoi de la construction 
- d'une bibliothèque en 

pleine nature, il faut sa-
voir que "l'héritage" de J. 
Braun-Blanquet est colos­
sal. 

La collection de la 
SIGMA est composée de 
livres et de périodiques 
sur les disciplines aussi 
diverses que l'agriculture; 
les algues, l'analyse polli­
nique, l'anatomie-mor­
phologie, la biographie, la 
bibliographie, les champi­
gnons, les lichens, la zoo­
logie, la phytogéogra­
phie, la pédologie, la gé­
nétique-cytologie etc. 
sans oublier les notes de 
J . Braun-Blanquet, des 
cartes topographiques, 
géologiques, phytogéo­
graphiques du monde en­
tier, des photographies, 
des profils de sol et bien 
d'autres raretés! 

Avec ses 900 m2 de 
surface, la nouvelle biblio­
thèque accueillera notam­
ment : une salle de lec­
ture et une salle de ges­
tion et d'information de la 
documentation. 

Pas de doute, l'avenir 
est en marche quelque 
part dans la campagne fla­
mande! 

Y.P. 

Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S./.G.M.A. ... 

Le professeur Géhu réfléchit toujours en pensant avenir. 
(Extrait "Voix du Nord" 8-9 septembre 1996). 
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ÉLÉMENTS DU RAPPORT RÉDIGÉ 
PAR LE PROF. J.M. GÉHU POUR 
JUSTIFIER L ' OBTENTION DES 
CRÉDITS NÉCESSAIRES À LA 
CONSTRUCTION DE LA NOU­
VELLE BIBLIOTHÈQUE DE LA 
PART DES COLLECTIVITÉS TERRI­
TORIALES DE LA RÉGION NORD­
PAS-DE-CALAIS 

Josias Braun est le fondateur de la 
Phytosociologie et de l'Écologie végétale 
moderne. 

Il est né à Coire (Suisse) en 1884 et 
mort à Montpellier en 1980. Il vint à 
Montpellier pour suivre les cours réputés 
de Charles Flahault, célèbre botaniste et 
grand phytogéographe français natif de 
Bailleul (1852), devenu Directeur de 
l' Institut de botanique de Montpellier et 
Membre de l'Académie. 

C'est au cours de ses études à 
Montpellier que J. Braun rencontra sa 
future épouse, Mlle Gabrielle B lanquet. 

Selon la coutume suisse, le nom devint 
alors celui de Braun -Blanquet, qui allait 
être connu du monde entier. 

Braun-Blanquet était un botaniste 
remarquable, grand connaisseur de la 
flore des Alpes et de la Méditerranée 
dont il décrit diverses espèces. Mais il 
est surtout connu comme fondateur de la 
phytosociologie moderne, science déri­
vée de la phytogéographie de son maître 
Ch. Flahault. Il en définit les fonde­
ments dans plusieurs traités et divers 
résultats concrets dans quelques 
centaines de publications. 

Sa célébrité provient aussi de 
l'École scientifique" qu ' il créa à 
Montpellier dans les armées 1930 sous 
le nom deS.I.G.M.A. Dans cet établisse­
ment, il forma jusqu 'en 1970 environ 
tous les scientifiques phytosociologues 
de renom de l'Europe entière et du 
Monde. La plupart d ' entre eux devinrent 
responsables d ' enseignements et de 
recherche universitaire dans leur pays 
respectif. 

État de la construction de la nouvelle bibliothèque en avril 1997. 

Il y développa également des 
travaux de cartographie végétale et y 
accumula une documentation et une 
bibliothèque d ' une richesse inouïe, 
inégalée. 

C 'est cet ensemble documentaire 
et bibliothécaire unique au monde qui a 
été donné en 1993 sur recommandation 
de la Commission Scientifique du parc 
naturel suisse au Centre régional de 
phytosociologie par Mireille Braun -
Blanquet, fille du savant. Il y est 
aujourd ' hui entreposé au sec mais ne 
pourra être réouvert à la consultation 
que dans la nouvelle bibliothèque du 
Centre de phytosociologie de Bailleul. 

Le rayonnement scientifique 
mondial (jusqu'en Chine et au Japon) de 
Braun-Blanquetet de laPhytosociologie 
(dite Sigmatiste ou Braun-Blanque­
tienne) reste aujourd ' hui considérable. 

La réouverture de la bibliothèque à 
Bailleul attirera dans la région un flux 
important de consultants de toute origi­
ne géographique et sera un atout précieux 
pour les étudiants de nos universités. 

( 
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36 Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.I.G.M.A. ... 

DOCUMENTATION PHOTOGRAPHIQUE 

Grand portrait du 334 rue du Pioch de Boutonnet. 

Aspect du parc de la S.I.G.M.A. en Janvier 1994 (potentialité du Quercion ilicis). 

La S.I.G.M.A. du chemin du Pioch de Boutonnet et ses jardins en Janvier 1994. 
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La S.I.G.M.A. du chemin du Pioch de Boutonnet et ses jardins en 
Janvier 1994. 

Vitrines de Préhistoire, de fossiles et coupes de sols exposeé à 
l'entrée de la salle de cartographie à des fins pédagogiques (voir 
aussià droite en haut et en bas). 

Aspects de la salle de cartographie de la S.I.G.M.A. en Janvier 
1994. 
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État des armoires aux revues dans les annexes de la S.LG.M.A. en 
Janvier 1994. 

La chambre monacale de Josias Braun-Blanquet. 

Aspect du bureau personnel de Josias Braun-Blanquet en Janvier 
1994. 

Le devenir de la bibliothèque de l 'ancienne S.l.G.M.A . . .. 

Aspects de la salle de carthographie de la 
S.LG.M.A. en Janvier 1994. 

Aspects de la salle de carthographie de la 
S.LG.M.A. en Janvier 1994. 
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Aspect de la salle dites "de chercheurs" en Janvier 1994. 

État des armoires aux revues dans les annexes de la S.I.G.M.A. en Janvier 1994. 
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40 Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.l.G.M.A . ... 

Aspect du bureau personnel de Josias Braun-Blanquet en Janvier 1994. 

Sur le perron de la S.I.G.M.A. le Il Janvier 1994, Mireille Braun-Blanquet récolte des feuilles d'oranger 
et (à droite) discute avec P. Meyer Althaus. 
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S ur le perron de la S.I. G .M.A. De gauche a droite: J.P. Aechliman; 
M. Camenisch, Mireille Braun-Blanquet, P. Meyer Althaus. 

Quelques acteurs du déménagement. De gauche a droite: Alexis 
Desse, Jean-André et Benoît Heyman, Marguerite Bigot, Sandrine 
Chapput, Jose Antonio Molina Abril, .. . venus de Bailleul. 

$0(16'. d'If1gem'rie ImmoblIIero 

S:~:~ ~C:~::I:I(~:,O~:~~!:~~1!~i::6 nO 34 17293 VQO 27 dé\1vré 

Nafure do., InJyau.ll: Re$ld.nco ovec Se l"Yltu par le Maire de MontpelHer , 

.~~d~:.:~~ :'A;:j7,:~~~e~:;c 3:1~'Ze9!~~~:?t le 1 Avril 1993 à \(1 SARL 52\ 

6400 m' a étê transiéré par arrêté 

du 7 septembre 1993 à \0 

Avis de construction du fonds du parc de la S.I.G.M.A. 

L'entrée principale de la S.I.G.M.A. 

De gauche a droite: Jeannette Géhu-Frank, 
Mireille Braun-Blanquet, Pi ter Meyer 
Althaus, Therèse Vigneion, Jean-Marie 
Géhu. 
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Le camion de déménagement le 14 Janvier 1994 avant son départ. 

Le devenir de la bibliothèque de l'ancienne S.l. G.M.A. ... 

Fin Janvier 1994 à Bailleul: mise en place de 
la Bibliothèque de la S.I.G.M.A. dans un 
locale provisoire du Centre Régional de 
Phytosociologie. 

Fin Janvier 1994 à Bailleul: les Professeurs Jeannette et Jean-Marie Géhu en trein de mettre en place les volumes de la 
Bibliothèque de la S.I.G.M.A. 
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schaftlichen Untersuchungen des 
schweizerischen Nationalparks, 4 
(N.F.): 1-200 + pl. + tab. Liestal. 

60. BRAUN-BLAl'lQUEtJ. (aveclacollaboration 
de FUKAREK P.), 1955 - Contribution à 
la connaissance des forêts méditer­
ranéo-montag nardes: la Forêt de Pinus 
salzmanni de Saint-Guilhem-le-Désert. 
Collectanea Botanica 4(3) n° 33: 435-

489. Barcelona et Comm. S.I.G.M.A. 
nO 133. Montpellier. 

61 . BRAUN-BLANQUET J., PINTO DA SILVA 
A.R., ROZElRA A., 1956 - Résultats de 
deux excursions géobotaniques à 
travers le Portugal septentrional et 
moyen. II. Chénaies àfeuilles caduques 
(Quercion occidentale) et chénaies à 
feuilles persistantes (Quercion fagi­
neae) au Portugal. Agronomia Lusi­
tana, 18(3): 167-234 + pl. Alcobaça et 
Comm. S.I.G.M.A. n0l35.Montpellier. 

62. Braun-BlanquetJ. (en collaboration avec 
DE RAMM CL), 1958 - Contribution à 
la connaissance de la végétation du 
littoral méditerranéen. Les prés salés 
du Languedoc méditerranéen. Bull. 
Mus. Hist. Nat. Marseille, 1957, 17: 5-
43. Marseille et Comm. S.I.G.M.A. 
nO 139. Montpellier. 

63 . BRAUN-BLANQUET J., DE BOLOS O., 1958 
- Les groupements végétaux du bassin 
moyen de l'Ebre et leur dynami­
sme. Anales de la Estacion Experimen­
taldeAulaDei, 1957, 5(1-4): 1-266+ 
tab. Zaragoza. 

64. BRAUN-BLANQUET J. (unter Mitwirkung 
von WIKUS E. , SUTTER R., BRAUN­
BLANQUET G.), 1958 - Lagunenverlan­
dung und Vegetationsentwicklung an 
der franzasischen Mittelmeerküste bei 
Palavas, ein Sukzessionsexperiment. 
(Contribution à la connaissance de la 
végétation du littoral méditerranéen 
français. Il). Veroff. Geobot. Inst. 
Rübel in Zürich, 33: 9-32. Bern et 
Co mm. S.I.G.M.A. nO 141. Montpellier. 

65. BRAUN-BLANQUET G., BRAUN-BLANQUET 
J. , MEIER H. , 1959 - Contribution à 
l'étude de la transpiration de quelques 
végétaux méditerranéens. Omagiu lui 
Traian Savulescu cu prilejul împliniri a 
70 de ani, pp. 61-65. Comm. S.I.G.M.A. 
nO 146b. Montpellier. 

66. BRAUN-BLANQUET J. , NIKFELD H., 1963 -
Les conditions de luminosité dans deux 
groupements rupicoles montpel, 
lierains. Mitt. flor.-soz. Arbeitgems., 
N.F., 10: 184-187. Stolzenau/Weser. 
et Comm. S.I.G.M.A. nO 166. 
Montpellier; 

67. BRAUN-BLANQUET J. , LEMEEG., MOLIN 1ER 
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R. , 1963 - Travaux de phytosociologie 
et de géobotanique y compris carto­
graphie et phytosociologie appliquée 
parus en France. BibliographiaPhyto­
sociologica: Gallia. Excerpta Botani­
ca, Sectio B Sociologica, 5(1): 1-53. 
Stuttgart et Comm. S.I.G.M.A. n° 165. 
Montpellier. 

68. BRAUN-BLANQUET J ., PI NTO DA SILVA 
A.R., ROZEIRA A., 1964 - Résultats de 
trois excursions géobotaniques à 
travers le Portugal septentrional et 
moyen.lJl- Landes à Cistes et Ericacées 
(Cisto-Lavanduletea et Calluno- Ulice­
tea). Agronomia Lusitana 23(4): 229-
313. Alcobaça. et Comm. S.I.G.M.A. 
nO 164. Montpellier. 

69. BRAUN-BLANQUET J., BRAUN-BLANQUET 
G., TREPP W., BACH R., RICHARD F., 
1963 - Pflanzensoziologische und 
bodenkundlische Beobachtungen im 
Samnaum. Jber. Natf. Ges. Graubün­
dens , 90: 3-48. Chur et Comm. 
S.I.G.M.A. nO 168b. Montpellier. 

70. BRAUN-BLANQUET J. , BRAUN-BLANQUET 
G., ROZEfRA A. , PINTO DA SILVA A.R., 
1972 - Résultats de trois excursions 
géobotaniques à travers le Portugal 
septentrional et moyen. IV- Esquisse 
sur la végétation dunale. Agronomia 
Lusitania, 1971 , 33(1-4): 217-234. 
Oeiras et Comm. S.I.G.M.A. nO 198. 
Montpellier. 

71. BRAUN-BLANQUET J., SUTTER R., 1976 -
Verzeichnis der geobotanischen und 
pflanzensoziologischen Arbeiten über 
GraubÜnden. VerOff. Geobot. lnst. 
ETH, Stiftung Rübel, in Zürich, 58: 45-
49. Zürich. 

72a. BRA UN-BLANQUET J. , SUTTER R., 1977 -
Fragmenta Phytosociologica Raetica 
IX. Die Petasites albus-Aruncus dioicus 
reiche Hochstaudenvegetation Grau­
bündens (Arunco-Petasition ail. nov.). 
Mitt. flor.-soz. Arbeitsgem., N.F. 19/ 
20: 313-317. Todenmann-Gottingen et 
Comm. S.I.G.M.A. n02 14. Montpellier. 

72b. BRAUN-BLANQUET J., SUTTER R., 1977-
Fragmenta Phytosociologica Raetica 
X. Die Hochstaudenflur des Petasito­
Cirsietum erisithalis. Mitt. flor.-soz. 
Arbeitsgem. N.F., 19/20: 319-322. 
Todenmann-Gottingen et Comm. 
S.I.G.M.A. nO 215. Montpel]jer. 

73a. BRAUN-BLANQUET J. (un ter Mitarbeit von 
SUTTER R.), 1982-FragmentaPhytoso­
ciologicaRaeticaXI. Ufergebüscheder 
inneralpinen Flussliiufe (Verband des 
Salicion pentandrae Br. -B1.l949). Jber. 
Natf. Ges. Graubünden, 99: 59-73 et 
Comm. S.I.G.M.A. n0222. Montpellier. 

73b. BRAUN-BLANQUET J., (unter Mitarbeit 
von SUTTER R.) , 1982 - Fragmenta 
Phytosociologica Raetica XII. Zur 
Kenntnis der Crassulaceen - Pionier­
gesellschaften in den Bündner Alpen 

(Verband des Sedo-Scleranthion Br.­
BI.I949). Jber. Natf. Ges. Graubünden, 
99: 75-83 et Comm. S.I.G.M.A. nO 
223. Montpellier. 

74. BRAUN-BLANQUET J. (Herausgegeben und 
erganzt von SUTTER R. ), 1983 -
Fragmenta Phytosociologica Raetica 
VIll. Zur Vegetation der engadiner 
Wildliiger. Tüxenia, N.S. 3: 319-323. 
Gottingen et Comm. S.I.G.M.A. nO 
21Oa. Montpellier. 

75. ZOLLER H., (unter Benutzung der 
Vorarbeiten von BRAUN-BLANQUET J. , 
MÜLLER-SCHNEIDER P.), 1964 - Flora 
des schweizerischenNationalparks und 
seiner Umgebung. Ergebnisse der 
wissenschaftlichen Untersuchungen im 
schweizerischen Nationalpark, 9: 1-
408. Neuchâtel. 

L'énumération des travaux de Braun­
Blanquet est donnée ici en respectant la 
distinction entre travaux personnels et travaux 
de collaboration qui existait dans le 
classement de l'ancienne S.I.G.M.A. de 
Montpellier. On pourra constater qu 'elle n'est 
pas absolue et que la séparation entre les 
travaux cos ignés et les travaux présentés 
"a vec la collaboration de ... " n'est pas toujours 
exactement faite. Sont aussi classés dans 
cette série quelques travaux pour lesquels le 
nom de Braun-B lanquet n'apparaît pas dans 
les auteurs mais qu ' il avait sans doute plus ou 
moins inspiré. Ce faisant nous avons souhaité 
donner l' image la plus exacte de la documen­
tation telle qu 'elle était à Montpellier. 
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PRODROME DES GROUPEMENTS VÉGÉTAUX 

1. BRAUN-BLANQUET J., 1933 -Prodrome des 
groupements végétaux (Prodromus der 
Pflanzengesellschaften). Fasc . 1: 
Ammophiletalia et Salicornetalia 
médit. pp. 1-23 . Montpellier. 

2. MEIER H. (en collaboration avec BRAUN­
BLANQUET J.), 1934 - Prodrome des 
groupements végétaux (Prodromus der 
Pflanzengesellschaften). Fasc. 2: Clas­
se des Asplenietales rupestres -Groupe­
ments rupicoles. pp. 1-47 . Montpellier. 

3. BRAUN-BLANQUET J. (en collaboration avec 
GAJEWSKI W., WRABER M., W ALAS J.), 

1936 - Prodrome des groupements 
végétaux (Prodromus der Pflanzen­
gesellschaften). Fasc. 3: Classe des 
Rudereto-Secalinetales. Groupements 
messicoles, culturaux et nitrophiles­
rudérales du cercle de végétation médi­
terranéen). pp. 1-37. Montpellier. 

MINISTERE DE L'EDUCATION. NATIONAL!: 

4. MOORM., (Vorwort BRAUN-BLANQUET J.), 

1937 - Prodrome des groupements 
végétaux (Prodromus der Pflan­
zengesellschaften). Fasc. 4: Ordnung 
der lsoëtetalia (Zwergbinsengesell­
schaften). pp. 1-24. Leiden. 

5. BRAUN-BLANQUET J.,MooRM., 1938 -Pro­
drome des groupements végétaux 
(Prodromus der Pflanzengesellschaf­
ten). Fasc. 5: Verband des Bromion 
erecti. pp. 1-64. 

6. BRAUN-BLANQUET 1. , SISSINGH G., VLIEGER 
J. , 1939 - Prodrome des groupements 
végétaux (Prodromus der Pflanzenge­
sellschaften). Fasc. 6: Klasse der 
Vaccinio-Piceetea (Nadelholz- und 
Vaccinienheiden- Verbiinde der 
eurosibirisch- nordamerikanischen Re­
gion). pp 1-123. 

7. BRAUN-BLANQUET J . (en collaboration avec 

CENTRE NATIONAL DE LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE 
(C. N. R. S.) 

13. Quai d·Orsay. 'PARIS (7') 

Mo LINIER R., WAGNER H.), 1940 - Pro­
drome des groupements végétaux 
(Prodromus der Pflanzengesell­
schaften). Fasc. 7: Classe des Cisto­
Lavanduletea (Landes siliceuses à 
Cistes et Lavandes). pp. 1-53 . 

BRAUN-BLANQUET J. (avec la collaboration 
de ROUSSINE N. , NEGRE R.), 1952. - Les 
groupements végétaux de la France 
méditerranéenne (Prodrome des 
groupements végétaux). J vol., pp. 1-
297. Vaison-la-Romaine. 

SERVICE DE LA CARTE DES GROUPEMENTS VÉGÉTAUX DE LA FRANGE J . BRAUN·BLANQUET e t J. PAVILLARD 

Directeur : L. E1'nBERGER 
Profeueur à la Faculté des Sciences de illontpellier. 

Directeur technique: J . BRAUN-BLANQUET 
Directeur de la Station internationale 

d e Géobotanique Méditerranéenn e et Alpine, Montpellier. 

Instruotions pour l'établissement 
de la 

Carte des Groupements Végétaux 
par 

J. BRAUN-BLANQUET. L. EMBERGER et R. MOUNIER 

avec une carte-modèle (environs de Montpellier) 

et un tableau des signes conventionne ls 
établi par H. GAUSSEN 

CAUSSE 
GRA I LLE 
CASTELNAU 

Imprimeurs-Editeurs 
MONTPELLIeR 

1947 

VOCABULAIRE 

DE 

SOCIOLOGIE VEGETALE 

Traduit du français 

par 

K. ASSANO 

1 9 3 4 

TOKIQ 

T O KO·S H OIN 

1934 
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Josias Braun-Blanquet (1884-1980) 

Le 20 septembre 1980 s'éteignait, dans sa 
demeure de Montpellier Josias Braun-Blanquet 
«dont le nom sera sans aucun doute retenu 
comme celui de l'un des plus grands botanistes 
du siècle» (M. Guinochet,1982). 
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